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LE MOUVEMENT EN FAVEUR DU PARLER 
FRANCAIS À TRAVERS LA PROVINCE 


LA JOURNEE DE DIMANCHE DERNIER À ETE MARQUEE PAR L'ORGANISATION DE PLUSIEURS 


= COMITES LOCAUX. TOUT FAIT PRENOIR QUE DIMANCHE PROCHAIN LE MOUVEMENT 
. SE ENDRA A TOUS LES CENTRES FRANCAIS D'ALBERTA 


MGR LANGEVIN SERA 
PRESENT. 


Le Comité Organisateur de 
a Convention des Cana- 
‘. diens de langue françal- 
se à Edmonton, a re 

çu la lettre suivante: 


Chers Messieurs,— 

‘Je me ferai un devoir et 
un plaisir dé répondre à vo- 
tre gracieuse invitation d'as- 
sister à la Convention des 
nôtres, à Edmortton, et .je 
serai avec vous les 32 et 23 
mai prochain. 

. Veuillez croire à tout mon 
dévouement en-N..8, et M.I, 

"  Adélard, O.M.E., 

Archevêque de St- Boniface. 


un 


LAMOUREUX, Alta. 


Dimanche dernier avait lieu à 
Lamoureux une réunion. des, Ca- 
nadiens de langue française en 
vue de fonder un comité parais- 
sial pour la participation à la. 

Convention .d'Edmonton les 22 
et 23 mai prochain. L'assistance 
était fort nombreuse et elle é- 
couta avec intérêt le patriotique. 
discours prononcé par M. le, curé 
de la paroisse. 

C'est avec empressement que la 
très grande majorité des person- 
nes présentes promirent -de se 
rendre à la Convention d' Edmon- 
ton le mois prochain. Plusieurs 
des, nôtres” se proposent de plus 
de se rendre à Québec. pour : le 
Congrès de juin. - 

“Les neuf directeurs, choisis fu- 
rent MM. H: “Vézina. él président, 
A. Gaumond,..vice-président;'', C. 
Villeneuve, trésorier, “AÏD. Lamoëü- 
reux, ‘sécrétaire, O.- Paradis, S. 


et Jean David, 

Les directeurs du Comité local 
- se réuniront prochainement pour 
| discuter la situation de la parois- 
se au point de, vue école, coloni- 
sation, etc. car il y- a beaucoup 
à dire ‘eb à faire dans une paroisse 
qui éompte plus de trente annéés 
d'existence et qui est l'aînée de 
toutes les colonies de ‘langue 
française de la région. 


: ST-ALBERT, Alta. 


Conformément aux instructions 
envoyées du bureau Organisateur 
d'Edmonton, une assemblée géné… 
rale a- eu lieu ici hier pour l'or- 
ganisalion paroissiale d'une suc- 
cursale de l'Association provin- 
ciale. 

Les personnes dont les noms 
suivent ont été nommées comme 
directèurs “du Comité local. 

MM. Fleuri Perron, N. Asselin, 
A. Guilbault, G. Gagnon, L. Le- 
vaseur, J. À. Paquette, A. Bru- 
nelle, Jos. Ouimet et Arthur Gre- 

nier. Rév. Père Mérer, chape- 
lain. 

Les officiers choisis, parmi les 
directeurs, sont: 

MM. Art. Guilbeault, Prés.; 

_Elz. ‘Sévigny, vice-prés.; 
Art. Grenier, sec.-trés. 


: NORTH EDMONTON. 


Les Canadiens- français de cet- 
te paroisse avaient élé invités à 
une réunion générale dans le but 
d'élire les -neuf directeurs de- 
mandés par le Bureau du Comité 
Organisateur d'Edmonton. La ré- 
union a eu lieu le 21, dimanche, 
après la grand’ messe. ° 

Tous se:sont rendus avec. em 
pressement à- invitation, sauf 
quelques-uns qui en ont été ab- 
-sofument empêchés, mais qui ont 


-adhésion. : 
- Le R.-P: Xavier a d’abord: donné 
connaissance des docüments qu’il 
avait reçus du Comité . Général 
d'Edmonton; .ensuité.il à exposé 
le‘hut dë cette réunion, :les tra: 
vaux divers dés neufs dirécteurs 
‘à élire, enfin le bien considéräable 
que-nous- devions attendre sur- 
- tout: du Congrès d'Edmonton- les 
‘22"et 23 mai prochain. - . 

Après’ ‘quoi, on. a procédé ‘ ‘aux 
élections;"les ‘noms ‘suivants ‘ont 
reéu. ‘succéssivementl'approbation 
“générale. et”uninime. “Les ‘élus 
Sünt:" ‘Mesieurs 4J..-H. ‘Larivière 
Jeai'. -Bérnier, D. ' Questiel,.J.' P: 
Lapierre, :L: J: “Couturier, F! X. 
Ad:Brière: Fer 

‘ L'heure étant. avan éc,. les élus 
ont décidé d'avoir. une ‘réunion, 
-Ju-soir. à ‘7 KE. #0. ruur l'élection 
. des officiers. Il: était environ 1 
heure -quand nous nous sommies 
séparés, tous’ enchantés - de notre 
 réunjon. - . 

Les dirécteurs s étant réuñis à 
l'heure fixée, 14 séance duverte 
par la prière ont #6 élus à 


Ds 


J. H. Lariv ière, Président: 

J. P. Lapierre, vice-président; 

F. X. Laplante, secrétaire; 

D, Quesnel, Trésorier, 

Plusieurs questions importan- 
tes ont été” soumises à la discus- 
sion, mais les décisions et les 
voeux sont remis à la prochaine 
réunion qui a été fixée au 1 24, “à 

7 h.:30 du soir. : 


OUELLETTEVI LLE, “Aile. 


Nous, avons eu, dimanche der- 
hier, une assemblée préliminaire 
des Canadiens de langue françai- 
se de Ouelletteville pour l'orga- 
nisation locale en vue do la Con- 
vention qui aura lieu à Edmon- 
ton les 22 et 23 mai prochain, 

M. C. de Cormink a été élu pré- 
sident, M. L. A. Fréchette, vice- 
président et M. L. Simoin, secré- 
taire. Ce dernier donna lecture de 
l'appel envoyé par le Comité Cen- 
tral d'Edmonto et il fournit tou- 
tes les explications nécessaires 


pour. faire comprendre In néces- 


sité de coopérer largement à Ja 
future Convention. he 
Nous aurons une prochaine ré 
union le dimanche, 5 mai, et tous 
les Ganadiens de langue française 
de la région sont 
priés d° être présents. 


"STRATHCORA. 


: Nous avons eu, dimanche der- 


en ‘faveur du Parler Français.. 
Répondant ‘à: : l'appel du Comi- 
té Organisateur d'Édmonton, tous 
les. paroissiens de langue ‘fran- 
çaise se sont réunis pour jeter les 
bases . d'une organisätion locale. 
Après des paroles palriotiques |: 


statuts de l'Associalion provin- 
ciale. : 
:Lés nu: “péréonnes . 
ont. été: MM, DaVid Moreau, Raoul 
Maübert, G: Gifard, Louis Mor- 
nedu, Henri Cantagrel, O0. Pilon, 
Alfred Lavigne, Ph. Despins et Zé- 
phir Moreau. 
Ont été choisi comme officiers: 
MM. Louis Moreau, président’; 
D. Girard, vice-président; 
©.-Pilon, Secrétairè. 
Henri Cantagrel, Trésorier 
Nous aurons prochainement u- 
ne réunion pour nommer n0s dée 
légués à la convention des 22 
23 .mai, à Edmonton. ‘ 


VEGREVILLE. 


Les paroissiens “de langue 
française 8e réuniront en assem- 
blée préparatoire à la Convention 
ûe Langue Française d'Edmon- 
ton dimanche prochain, 28 avril. 
Nous espérons envoyer à Edmon- 
ton. un Bon nembre de délégués 
pour le 22 mai, la paroisse aura 
aussi deùx ou'trois délégués au 
Congrès de Québec. 

Dès le-premier appel de la So- 
ciété du Parler Français au Ca- 
nada la paroisse, le couvent de la 
paroisse, l'hôpital des S. S. de 
la Charité et quelques citoyens 
se sont inscrits en qualité de 
bienfaiteurs. 

Un fait intéressant qui montre 
Ja bonne harmonie existant ici 
enire les paroissiens des deux 
langues, en même temps que 
l'importance. du français dans 
notre paroisse, c'est qu'à notre 
école Séparée et au couvent, tous 
les enfants de langue anglaise 
apprennent le français, et à la de. 
mande des parents, les commis- 
saires de l'école ont décidé en 
assemblée régulière de rendre 
l'usage du français obligatoire 
pour. {ous les enfants pendant la 
moitié. des .réoréations afin de 
leur faire mettre en pratique ce 
qu'ils apptennent en classe. Cet- 
te résolution a été proposée.par 
les commissaires de langue an- 
glaise. Les. méthodes d’enséignèr. 
le français" ne: sont pas encore 
aussi. bonnes que ñous, les dési- 
rérions et peut-être qu' ’elles pour 
raient, être; cependant les résul- 
taits déjà obtenus sont apprécia- 
-blés et les’ efforts. faits pour amé- 
liorer .nos. programmes sont “ré 
compensés. Nous désirons arrivel 
à mettre .en pratique la Méthode 
Savinieñne par laquelle -les. en- 
fants: apprennent d'abord dJeur 
langue maternelle . -d'une . façon. 
convenable-et-ensuite étudient u- 
ne autre ‘langue. Les Religieuses 
de. la ‘Providence de St-Brieuc qui 
ont ici charge du: :peñsionnét. “ét 
de: l'école; séparée. s'efforcent -do 


"jfaire- suivre en :mêmeE temps :les 


programmes: ‘de ‘leurs’ institution 
et ceux dé. la loi de ia’ Province, 
leur.-persoünel enseignant est-ac— 
tuellement formé de.trois Soeurs, 
françaises, de deux Soeurs iflan- 
daises et de. deux. Soeurs cana- 
diennes-françaises.. 

Le nombre d'élèves va toujours 
en ‘augmentant et va obliger la 


æ 


instamment | 


nier, une magnifique. assemblée RARAAAAAARAAAAAARE : LAS 


ia été procédé à l'élection des 1 
neuf. directeurs. prévus par. les ! 


thoïsiés | 


lcêtte semaine pour: 


La 
V4 +++ 5 ++ 244800800008 


LETTRE DE MGR CHARLE- 


- Le Pas, N.W. T4 
15 avril, 1912 
Monsieur le Secrétaire 
du Comité d' Orggnisa. - 
tion d'Edmonton, 
Bien cher Mousieur:-—— 

Je suis honoré de votre 
aimable invitation à prendre 
part à la Convention des Ca- 
sadiens de- langüse française 
qui doit avoir lieu à Edmon- 
ton les 22 et 23 mai pro- 
chain, Veuillez croire que ie 
l'accepte de tout coeur. Il 
n'y aura que. des empêche- 

- ments imprévus et insur- 
montables qui me priveront 

- au bonheur d'assister à cel- 
te réunion. J'en comprends 
trop l'importance, pour ne 
pas l'encourager au moins 
par ma présence, 

Je bénis vos efforts et je 
souhaile qu'ils soient cou 
ronnés d'un parfait succès, 

Daignez.agréer, cher Mon- 
sieur, l'assurance de mion 
entier dévouement. 

Ovide, O.M.I, 
Vicuire Apostolique 


de Keewatin. 


+ 


re une école plus vaste dès. l'an- 
née prochaine. 


CHAUVIN, Alta. 1 


. Chauvin, Alta. 237 — Le mou- 
ement d'organisation en vue de 
Convention provinciale d'Ed- 


monton a eu son. écho à Chauvin]. 


dimanche. dev nier: 4 


Après là messe: il y: eu une, as-|" 


semblée générale de tous les ci- 
toyens de langue française. Le R. 
P, Albért, curé de la paroisse in- 
vita tout, le monde à marcher 
de l'avant en vue du ralliement 


provincial projeté.et il promit son’ 


concours le plus actif pour que la 
-|paroisse soit représentée par Île 
plus grand nombre possible. de 
délégués à la Convention d'Ed- 
monton les 22 et 23 mai prochain. 

Plus de cent personnes donnè- 
rent leur nom comme membres 
tladhérents de la société du Par 
ler. Français d’Alberta. 

‘Le R. P. Albert fut nommé pré 


gident de l'assemblée et M. Léger |. 


Roy, secrétaire. On peut affiriner 


que l'organisation locale en vüe’ 


de la Convention d'Edmonton a 
été couronnée à Chouvin du plus|t 
vif succès. Il est presque. assuré 
que notre paroisse aura un délé- 
gué à Québec pour le mois de 
juin prochain. 


LA REPONSE DES BONS 
FRANCAIS.  … 


‘Le mouvement d’ enthousiasme 
patriotique qui esl.en train de 
‘dôter la France d'une puissante 
flotte d'aéroplane a son. écho jus- 
que dans nos loiniains parages. 

‘A l'appel que nous ‘avons re- 
produit dans nos colonnes il y a 
quelques ours de bons. français 
ont répondu et nous,ont fait par- 
venir leur-souscriplion. 

Voici la liste des sommes que 
nous avons reçues: 


Alex Michelet . ,..,, ... , 81.00 
E. Sonet, ... .., ...... ,, $1.00 
H. Saux ... .,, ,.,..,. ,.. 81.00 
Dr. C. Valery . ..... .,, .. 81.00 
B. Blachère .,. :.. .., ... 81.00 
Une Francaise ...-,,. ,,, ,, ,50 


Nous rappelons à tous nos lec- 
teurs français que nous recevÿns 
les sommes que l'on voudra bien 
nous faire parvenir, pour celte 
patriotique souseription, jusqu'au 
mercredi, er mai. Tous les .nom£ 
des souscripleurs seront. publiés 
dans notre journal la jeudi, 2 mal 
et les fonds; 
cette date ‘à l'Tnion- Française . à! 
Montréal, 71 ave: Viger,-qui a pris 
l'initiative ‘de de’ mouvement : en 
Canada, | - 


‘On annonce ‘de source sûré que 
cet été un'meeting d'aviation: au- 
ra ‘lieu ‘à Edmonton.-Lés envolées 
séront faites, à bord de. biplans 


-Curtiss.par- deux âviateurs des. E- 


fats- Unis. 


a 


‘On confirmé Ja nouvelle que. des 
lots de ‘Ia''Réservé: de la Compa- 
gnie de la-Baie- d'Hudson, à Éd- 


-monton, seroñt mis en vente Je Le 


mai. Pau ne test nm: De 


‘Une nombreuse équipe de- tra: 
vailleurs est partie d'Edmonton 
commencer 
les travaux de construction de la 
voie 


‘ . 
: 


sauvelage, mais il ch 


|ensanglantées. Après être 


seront transmis à 


| naufragés” avaient de l'eau 


ferrée Edmonton-Dunve- 
Gommission scolaire: à construi- ean. Li j. - 


à. 1 


LA CATASTROPHE 
DTA 


La catastrophe du Titanic est 
plus épouvantable encore que lo 
laissaient prévoir les dépêches de 
la semaine dernière, On annonce 
en effet de source officielle que le 
nombre des disparus est'de 1; 601. 
704 personnes ont été squvées. 

. Voici quelques dépêches : com. 
plémentaires sur cotle catastro- 
phe effarante qui a endouillé l'U- 
nivers:. 

Mort de M. éhes. Hays. 


Montréal.— : On annouce offi- 
ciellemerit :que-M: : Chas, Haÿs, 
président du G.'F: P. a perdu ln 
vie dans la catastrophe du ‘l'ita- 
nic. Son gendre,. M. Davidson, a 
également disparu. MMmes Hays 
et Davidson, qui accompagnaient 
leur mari, 6nt'été sauvées. 


L'EGOISME D'ISMAY. 


Le vice-président dé ia White- 
Star se jette le premier dans 
une chaloupe. ot ohoisit sos 
rameurs. 


Now York, 19. S'il faut en 
croire Mme W. d. Cardeza, de Phi- 
ladelphie, une des naufragéos 
sauvéos,.M, J, Bruce 'Ismay, vice- 
président de la jligne White.Star, 
autait été d'un égoisme gans Da- 
reil. Non seulement il se jeta le 
premier dans’ une RTE do 


isit lui-méêé- 
me les matelots qui devaient ra- 
mer sur sa chaloupe. M. Ismay 
savait, dil-clle, que ion mari-é… 
tait un excellent -ramceur, c'est 
pourquoi il le fit descendre dans 


sa barque. Mon mari rama jusqu'à 


ce que noùs eussions, été recueil- 
lis deüx heures plus tard, 

Mie William Bucknéll, de Phi. 
ladelphie, dit qu'elle ju vémé jus- 
qu'à ce que ses mains“devinssent 
monié 
sur Je ‘“Carpathia”, Ismay s’en 
ferma dans-une cabine::et'il fallu 
qu’une délégalion des’ survivants 
allât frapper à ga porte pour qu'il 
daignât se montrer. Il ñous assu- 
ra que la ligne .Cunard ferait tout 
sui possible pour noug dédomnia- 
ger, et nous ne pûmes rien lui ar- 
racher de-plus. : ,. 


LA. MORT. GE ET DE 2 


New York 1972 — Philip Mock 
raconte coxrinmênt Jolfn Jacob As- 
tor et Willam ‘T. » Sloead -sont 
morts. Astot el Rheud s'étaient 
céamponnés À un radeau; mais 
comme leurs mains furent bientôt 
saisies.par le froid, ils durent là- 
cher prise el tous les deux 8e 
uoyèrent. .. 


GRAVES ACCUSATIONS DU MA- 
LOR PEUCHEN. 


Il .dit que l'acoident est dû à la 
- négligence grossière, 


New York, 19. — Ie major Ar- 
thur G. Penchen, de oronto, dé- 
elare que l'accident qui a causé 
le naufrage du “Titanic” est dû 

à une négligence grossière, 

“Le capilaine Smith  savail, 
dit-il, que nous nous en allions 
buter sur un champ de glace; 
quelle affaire avait-il à rester à 
diner au sajon quand nous élions 
au milieu des dangers. 

il ajoute que le capitaino &mith 
étail {rop vieux pour assumer la 
responsabilité du commandement 
J'u# Lel bateau. . 

il possède un haut de papiér 
sur Jequel le licutenant du ‘‘Tita- 
nie,” D. CG. H. Lyntollie lui a écrit 
l'ordre de descendre dans un des 
canots et d'en prendre le com- 
mandement. 

Il descendif dans le canot No, 
6 et y trouva le matelol au gou- 
vernail abominablement ivre, Gel 
homme refusa de ramer el vou— 
jait garder le gouvernail qu'une 
femme aurail pu prendre. Il dé- 
clara que Bruce Ismay aida à 
plusieurs femines à embarquer 
dans les canots; il pense que l'oi- 
ficier en charge du sauvetage, sa. 
chant qui il était, le fil descen- 
dre, dans un canot. 

Le major Peuchen dit qu ‘if n'a 
vu aucune preuve de lâcheté, mais 
il y avait un Ilalien, le bras ca 
sé, qui était caché dans un canot, 
Quatre Japonais élaient cachés 
dans un autre.’ : 

: Acousatiofs. | _ 

Le: major critique 'amèrement 

là compagnie While Star pour le 
choix des officiers et. répète que 
Le désastre est dû-à là grossière 
négligence du capitaine: Si le pa- 
quebüt ‘aYait eu. dés projecteurs, 
il aurait découvert'la: présence de 
ja glace à l'avan]. 

. Plusieurs canüts n'étaient pas 
pleins. Ti y avait donc de la pla- 
ce pour toutes les femmes et au- 
cune d'elles n aurait dû se no- 

er. 
y - Les, canots pliants.. ne, parais- 


fragiles pour tenir devant le mau- 
vais. temps: Dans plusieurs, les 
jus- 
‘qu'aux genoux. Le major -critique 
la-compagnie pour ne’ pas avoir 
donné assez: de radeaux pour tous 
és péssagers et l'équipage. On ne 
montra. Pas aux. passagers com- 
ment s'en servir et ‘plusieurs 
‘membres de l'équipage même ne 
le savaient pas. . . 


> 


saient pas sûrs. Ils élaienl. trop. 


DEPECIES 
ecupuous/ 


EN MEMOIRE DE CHAS. HAYS. 


Montréal, 24, — Un service fu- 
ndbre sera célébré damain pour 
la repos de l'âme da Chas. Ilauys, 
président du Q.T, P, une des vic- 
times de -la catastrophe du ‘Tita- 
nic. À onze heures el demi toutes 
les opérations de ln compagnie 
seront, suspendues on Angleterr 
el au Ganada. Le travail arrètora 
pendant cinq minutes. dans toutes 
les gares, tous les bureaux ot 
dans tous Jes ateliers et les trains 
ot les pagquebots seront également 
immobilisés - sondant ca laps de 
temps ‘à l'endroit où ils se troû- 
veront, 


LES PROQRES DE LA GULTURE 
EN SASKATOHEWAN. 


Régina, 24. — J'étendue des ter 
rains nouvellement  onsomencés 
on Saskatchewan cette année est 
de 2,408,226 nores.Les somailles 
sont en avance de plusieurs jours 
sut eclles de l'an dernier. 


PRETRES HEROIQUES. 


New York, 23, — Deux prêtres 
se trouvaient au nombre des pas- 
sagers du Titanic. Pau avant que 
le navire sombre, les deux ercié- 
sinstiques donnèrent l'atsolulion 
aux naufragés puis ils disparu 
rent dans l'abimo après une der 
nière bénédiction. . 


TOUS LES PASSAGERS AURAL- 
ENT PU ETRE SAUVES. 


New York, 23, -— L'enquête mo- 
née par Je Sénat sur ln catasiro- 
phe du ‘"Fitanic” a révélé que lors 
de la collision avec l'iccberg, un 
nuvire inconnu se trouvait à 
moins de cing milles du ‘"lPftanic.” 
Ce navire que l'on croit être rus- 
se no répondit pas aux appels des 
passagers en péril el continua sa 
course laissant 1,600 personnes 
êlre engloulios dans l'abime. : 


‘UN MASSACRE AU MAROC. 


Paris, 29. — Un grand-nombre 
de citoyens français ont élé mas- 
sacrés à l'ez par une horde de fa- 

natiques musulmans, Les Lélégra- 
phistes. chargés dos: appareils. 
sans.fil:sont mort héroiquement 
à leur poste en donnant l'alarne 
à.'anger; pour cela ils ont dû 
soutenir -bendant plusieurs heu- 
res des assauts furieux n ‘ayant 
pour Lout moyen de défense qu'un 
revolver. ” , 


FEUX DE PRAIRIE EN "SASKAT- 


.CHEWAN. 
Saskatoon, 24, — De grands in- 


cendies ont été allumés dans Ja 
région de Davidson, Sask. , par des 

étincelles échappée d'une lu 
comolive du G. N. R. l'incendie 
fait rage depuis quelques Jours 
el des centaines depersonnes sort 
employées à Le comhallre; on &i- 
gnale.de nombreux dépats. Quel- 
ques personnes ont recu de gra- 
ves: brûlures. ° 


PATES IMPORTANT. 


mme es 


le Comité Organisateur du 
Parlior Français en Alborta invite 
toutes les porsonnos d'Aiberta, 
désireuses de se rendre à Québeo, 
4 l'occasion du Gongrès, de bien. 
vouloir faire connaitre leur nom 
sans délal au secrétaire du Comi- 
té à Edmonton, Boîto Postale 33. 
Le Comité désire s'ocouper Iimmé- 
diatement d'obtonir dos taux spé- 
claux pour le voyago en chemin do 
fer et il: est nécessaire qu'il soit 
fixé à bref délai sur le nombro 
probable de gjoyagours qui 8e ren 
dront à Québoc. 

8i le nombre des voyageurs est 
suffisant, des démarches soront 
faites pour obtenir un wagon spé- 
cial pour les Congressistes, 


_ - 2 
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PREPARS NOUS A A 
CONVENTION DES n ET 23 MAL 


Ainsi que nos icoteurs lo verront dans una autre colonne, la 
Journéo de dimanche dernier a été marquée par l'organisation de 
Comités looaux du Parier Français dans plusjogrs paroisses d'AI- 
berta. 

Le Dimanoho, prochain ostto couvre, nécessalro au sucoès de la 


ES 


tres localités de langue française d'Alborta. 
més ont été envoyés, la semaino dornière, au olorgé ot aux personnes 


vinoe. Tous ont été invités à go mottro Immédiatoment à l'oeuvre 
pour fonder un comité loval.. li ost urgont quo l'on se motto immé- 
diatement à l'oouvro, 1à où l'organisation looa!s a été Jusqu'à oo jour. 
différée. 

,.. Ce n'est que par un mouvemont d'ensemble s'étendant À TOUS LES 


vraiment uns oonvontion provinolale st que nous pourrons faire 
le mols prochaln, de bon et utlle travail. 

il est nécessaire quo TOUS Iles groupos do. langue frangalso 
solent représentés à Edmonton les 22 ot 28 mal. 

Il impoñts do ne pas rotardor plus longtemps l'organisation to- 
cale et le comité adresse à 00 sujot un pressant appol à tous los oen- 
tres retardaires. 

Sl quoique contre ou groupe, même infime, de langue françaiso 
avait été omis sur la liste du Comité organisatour ot que l'on n'alt 
pas roqu d'instruotion pour la création d'un comité local nous prions 
los personnes dévouées à notre langue, établies dans de tols androits 
de bien vouloir communiquor immédiatomont avec le secrétaire du 
Comité Central à Edmonton, M. Alox Michelet, Boîto postale 88, 
qui lour fora parvenir tous les ronseignemonts néoessairos. 

L'organisation de in Convontion provinolale 86 poursuit aoti- 
vement dans la capitale d'Altharta par les soins dos membres du 
Comité central et tout fait prévoir que lo grand rallloment français 
du, mois do mal obtiendra un Immonso sucoës. 

En réponse aux invitations qui lour ont été adresséos. NN. 58, 


la Conventlon; nous publions plus haut lours lottres d'accoptatlon 

D'autres Canadiens do distinotion ont été également Invités 
ot soront présents parmi nous durant les journéos françalses den 
22 et 23 mai. Lo Comité prévoit la présonce probable, à Edmonton, 
do plus de mille délégués venus de tous Îes points d'Albherta. Des 
pourparlers ont étô engagés avoo los compagnies de chemins do fer 
pour avoir des taux spéolaux de transport ot nous obtlendrons 
compiète satisfaction sur de rapport. On volt que le Comité ne 
négiigo rien pour assurer le sucoës de fa Oonvention. Un oomité 
spéolal a été nommé pour rédiger le programme da ootte dernière 


lonnes, 

Re | les nôtres ‘sontribuent pour leur part à d'aussi. loua= 
bios efforts on assurant 6 sucéës de lPorgunisation locale des divers. 
centres do languë françalse. Il faut quo la journée du dimanche, | 
28 avrli, solt déclsivo sous 00 rapport, Quo partout, où rien n'a en- 
oore été fait, l’on oholsisse cette date at que l’on se motto à l’oeu- 
vro hardiment ot avoo enthousiasme pour le BON PARLER FRAN- 
CAiS. 


s 


CISIIN ESS TES OI ONISIEIPIILES SITES LE IOCI PLIS ESS IISOLNIIONISIIISISIIIITIE SE 4 


niusique ainsi que des chants da 


NECROLOGIE. 
nn eireona tune, On remarquail au 
, : , "Je À, P .Cozanet, curé do 
Lundi dernier avaient lieu Jes|Choenr le RPG » CUPé 

runérailles de M. Bifroid Turgeon st-doach im et les JUL, MM, J. A. 
décédé à l'hôpitar Général, après Juellette, curé de la paroisse ab 
avoir élé retenu Bur le lil par la Lefebvre, Les porteurs flaient les 
paralysie depuis plus de 18 mois, néveux du défunt, MM. Louisa, Noel 
M, & Turgeon, qui étail né À et Albert ‘I urgeon, Le Dr, Amyot, 
Beaumont, RS onbé de Belechasse, | M Lafsrière el M. l'Abbé." Uno 


foule nombreuse de parent el d'a- 
mis asistèrent au service f'unb 
bre, , 

Nous offrons nog condoléances 
émues à la famille: 


e. 


Les travaux sont menés 
une grande aclivilé sur l'embrati. 
chement du G, N° R, Edmonton 
Alhabasen Landing et dans quel- 
ques jours fes rails relieront les 
deux villes, 


ee meme 


ON DEMANDE une bonne servane 


est inort, en parfail chrélien, a- 
yant supporté ses Jongues souuf 
franges avee une résignalion nd- 
mivahle; il reçut pendant 868 der 
niess moments téules, Is ‘conso 
lations de la religion, Le défunt 
était veuf depuis 8 ans, il éluil 
venu 8 ‘établir'à St-Albert, Îl y a 
environ 12 ans; il laisse deux fils, 
Joseph et Léon, et un frèrs, M. 
Gléophas Turgeon,. notre conci- 
{ayen bién eonnu. Le service fu 
nébre a élé célébré en l'église de. 
l'iminaculée Conception pur le À. 
P, Simard, parent du défunt, as- 
sislé des Révérende MM. Lapointe 


field, 396, Deuxième rue. 


et Carrier, conne diacre el sous ee 

diacre, . L'église élail Lendue de Mme Thos, Lessard do St. Paul 
longs voiles de crêpe el le choourldes Mélis, est de passaga à [de 
paroissial exécuta d'une facon se. |monton on R'iite Chez" ka mère, 
margquable, la esse runébre eniMne PL. 4, À 


. Lambert, 
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Le nouvel hotel du 


DD 


É 


G. T. P. actuellement en construction a Edmonton 


“ 


Langevin ot Chariobols ont bien voulu promottro d'être présents à 


et nous espérons pouvoir prochainement la publier dans nos 00 


A7 


ave. 


le; s'adresser chez M. Mounti. 


Oonvention provinolale du mois prochaln, sera poursulvie dans. d'au" it, 
Nous espérons que le: mouvement sera général. Divors Impri= 


dirigeantes dans plus de olnquante localités différentes de la pro- :: 


CENTRES DE LANQUE FRANCAISE D'ALBERTA que nous aurons 


D 


: 


NUMERO 29 
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eu 1, 
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7 Courrier de l'Ouest 
Tel. 1675 


| A4 49 Avenue Howard. 
| EDMONTON ALTA. 


JOURNAL HEBDOMADAIRE 


Taux pour le Commerce 


Nous enverrons uné carte 
de nos taux pour les annonces 
Commerciales a ceux qui en 
feront la demande. 


CARTES D’AF FAIRES 


MAGASINS. 


MASON & RISCM PIANO 
Company. 

66 Jasper Quest, - 
EDMONTON. 


® Nous avons toujours en magasin les 
mellleurs pianos. 


Qramophones Vioior. 


Tol. 2436. 


Venez voir notre assortiment de choix. | - 


J. J. GOURLAY 


- Musique et Phonographes. 
Telephone 2449 501 Jasper Ë, 
EDMONTON, ALTA, 


The National Cash Register Oo. 


Caisses Enregistreuses 
Telephone 1750 12 Premore ruo 
EDMONTON, ALFA 


WILSON LIMITED 


Vins:-et Spiritueux. 
Telrphone 1416 256 Jasper ©, 
EDMONTON, , ALTA, 


— VEGREVILLE : CROWN , 
LIQUOR STORE. 


VEGREVILLE, 
RUE PRINCIPALE SUD. 
Vins, liqueures, cigares, biere’ ot 
“Porter, 

“Cass’s Ale’ et ‘“Guiniess's Sloul'. 
Biero ‘'Lager” en pelits et grands ba- 
rils. 

Liqueurs douces de toutes sorles a bas 
prix, 

Livraison des marchandises dans tou- 
Los les parties de la ville. 


T. H. CHARLEBOÏS. 


Magasin de modes 
BON TON 


629 Namayo, Edmonton. 
Msllo Marle Morin, Prop. 


Co magasin blen oonnu des da- 
mes d'Edmonton ost réouvert à 
i'adrosso ci-dessus aveo un as- 
sortiment entièrement nouveau 
ot:très varié: des modes los BTus 
récentes, 


‘ Une ouverture spéolalo aurà 
tieu vendred! et samodi, 15 ot 16 
mars. — Tou‘os les dames de la 
vlile sont cordiaitoment invitées à 
y assistor. … . 
É  E 

The Edmenton Sporting 

Goods Co. 
Simpson & Hunter, 
Avmds, munitivns et articles de sport. 
Vusils repares. Les conunandes vonant 
de la campagne rocoivent une atlention 


spoolale, 


233 Ave. Jaspor FE. Edmonton, 


Compagnie de Messageries 


CR 
City Messenger & Express Co. 
558 Deuxiemoe rue, Edmonton;: ‘Alta. 
Telephone de Jour .. 2544 
Telephone de nuit‘... 

D. v. Farney, Prop. 
Messagers, livraison de toute sorte, 


affiches et wireulaires Si nutre servios |: 


est satisfaisant, dites le a vos amis; 6i 
nou, dités Dos a. 


Adams Express & Cartage Co: 
Suvéesseur du la Gin 
Wismer Express &% transfer. 
Ordres protuptemuent excuutes, 
Specialite: Trausporl de pianos. 
Tel. 1346 a é 852 tere ruo. 


. EDMONTON 
IMMEUBLES 
AGENCES IMPERIALES. 


Hon. P. Ed. Lessard,  : Leo Savard, 
A. Boileau. " 

Edifice de la Banque 1mperlale. 
Tel. 4322 Prets d'argent, 
Assurances lrumeubles. 


G. WYNN OWEX, Pres, 
&. Butterworth David Raberts 
Vice-Pros, Seo. “'résorer, 


: EMPIRE TAGENCIES. 
| COURTIERS GEFIERAUX. 
immeubles, Prats, Assurances. 


e 


.Lots de. choix à vendre dans-divers. 
quertiers de Ja ville. : 
. WINDSOR PARK — BEAU PARK, 
RIVER VIEW HÉIAHTS. 
Uno bonne occasion, 


Bloc 29: East Delon; lot double, haut 
et 860, rue Kirkness, : 


| $4,000 ; #1 200 (COMPTANT. 


à 


-Gharibre 5, “Edifiee «Sugaruian, 
Edmonton.” tr 


“ALTA| 


H. MILTON MARTIN, 


COURTIRA D'IMMEUBLES ET 
‘ D'ASSURANCES, 
AGENT FINANCIER. 
148 AUE RICE. 
Edmonton, Aita,, Oan.. 
Telephone 4394 Boite P. 088, 


LARUE & PICARD 
Ont maintenant leur bursau au 
CHAMBRE No 4. 
NO. 448 Avanue Jasper. 
TELEPHONHB: 
Office, + - 
Residence, nm 


1816 
1798 


AVOCATS ET NOTAIRES 


" Qarlopy, , L, A. Giroux. 


GARIEPY & GIROUX. 


Avocats et Notaires. 
. Bureaux: Edifice Garlepy. ‘ 
Boite Postals 39 Edmonton, Alta. 
‘À, Gravel, B.A.LL,B. E. Gravel, B.S.L.B. 


CORMACK ET MACKIE. 
Avocats ot Notaires 
AROENT A PRETER. 
On paris lo francais. 
WacDougali Oourt, Boite P. 1529, 
EDMONTON, ALTA. 
B. Wouds, K: C.; O. W. Biggar 


EDWARD BRICE 
Avooat ot Notaire. 
Argent.àù prêter, 

Bâlisse Larue et Picard. 

248 avo, Jasper, . Edmonton. 


I, LA dry J. C. Landry 
LANDRY & LANDRY 


Avocats et Notalres” 
Avocats, Avoués, Notaires 
Prôts d'Argent. 

Edifice Sugurman, Edmonton. 


Short, Wood, Biggar. & 


Collisson. 
Avooats, Avoués, Notaires. 
William Short, K.C., G. W. Gross, 
S. BR. Woods, KG, 0: W. 
Biggar and J. 
Coliisson. 
Prêts d'argent. 
Edifice do la Banque des Mar 
chands, ... Edmonton, 


E. B. COGSWELL 


Avocat-Avoue-Notaire 
Colophone 5093 335 Jasper E. 
EDMONTON, ALTA. 


: TAILLEUR 
LAFLECHE & FRERES. 


Marohand Tailleur, 
118 ave. dasper, l'el, 2428 
Fo Edmonton, Alta, 
me ARR 


PHARMACIENS 
Phérmecie Croix Rewger- 


“Vogrevtiié, Alta. 

Toujours où imain un assortiment 
complet de medcsines patenieos, dro- 
guos de touics sorto8, articles de tol- 
lette, cartes postales, kodaks, gram-0- 
phones, papeterie de tout genre. 

Satisfaotion garantie. 
Prix dès plus bas. 
La seulo pharmaolo francalse a Vegre- 
ville, 
Der. A. Coultlerd, prap. 
E, Bessette, Qorant. 
En face de l'hotel Queen, 


| MEDECINS-CHIRURGIENS 


Spooialiste pour les yeux, les oreilles, 
lo nez et la gorge. 
Bureaux : -Enifloo du Grodit Fonoler, 
‘Jaures de Gonsullation: 

9 ueures a.m, a 12.30 houres p.m. 
1,50 heures pan, a°5 heures pm. 
Examons do ia vuo pour ohoix do lu- 

ï nettes. 


Dr. $. SABOURIN. 

° Medoeoln-Chirurglen, 
Téléphone 5431, 52 Jasper O. 
Hnures de Consultation: 
8'heures a 10 houres du malin; 

Ÿ heures a 5 heures, at: 
n heures, a 9 heures du soir. 


F RED. L. BUGGINS 


Chirurglen-dentisto. 


. 


248 Ave Jasper E. Edmonton, Alta 


‘Bureaux 'ouverts le soir. 
RARE 


Dr. A. C. Robertson. 
Medeoin-Chirurglon, 
Bureaux: Edifice Tegler, (suite 302.) 
Premiore rue, Edmontoñ. 
HEURES DE CONSULTATIONS: 
Ta 9h am.—2 a 4 h. pm. 
Ta9h. pm. 

Telephone: Burcaux 1285. 
Tolephone è Residence 5744. 


‘. MADAME MEADOWS 
Speolaliste' pour. ia vue. 
481 Avenus Jasper O: 
' Chambres 4, 2e otage. 
PHQNE 6887 . «+ EDMONTON. 
Hèures.d'uftite ; Ÿ heures & 6 houres. 
. Samedi soir de 7 à 9 heures. 


Vous jugez un homme non sur 
ses promesses mais sur ses actes, 
C'est la ‘seule véritable épreuve. 


berlain, pour lo rhüme, n'a pas de 
supérieur," Partout l'on parle de 
lui en en faisant les plus grands 
éloges. En vente. 
droguistes, . 


ON DEMANDE UN INSTITUTEUR 

oev une institutrice pour le dis- 
trict. scolaire de Beauvallon, 
. Alta. Doit pouvoir enseigner 
le français et l'anglais et être 
de religion catholique; doit 
* passéder diplôme pour Alberta. 
S'adresser à Ovila Laplanto, 
Seo-Trés, Beauvallon, alta. 


| Arpentage de subdivisions de ville 


«{Telephose 4432 


'Jugé de ce point, le remède Cham-|. 


chez tous Îles. 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 25 AVRIL, 1913 


Architectes Arpenteurs 


BARNES & CIBBS 
Arohitoctes ficenoles, 
.R. Poroy Barnes, À, !, O. À. À. À ‘ 
‘a. Lionel Gibbs, M, 8, ÀA., À. A. À, 
Edifice de la Banque Imperiale. 
EDMONTON, 


mms p a — 


JAMES HENDERSON, 
: FR.EB.A., AAA, 
Architecte, 
Cristal Block, Tel. 4095 
#2 Ave. Jasper O. ;, Edmonton, Alta. 
anne 
J.E. CAUCHON, AAA, 
: O. À. A. . 
.  Architoote, ot 
Edifice Hart, Tel, 4033 
Chambre 110 Edmonion. 
SERRE eee 
L. Cote, D, L. 8., C. E. 
F. B. Smith, B. Se, C.'& M. E. 


COTE & SMITH. 


Arpenteurs de terrains, emplacements 
de villes, limites a bols et mines. Esti- 
mations fournies sur le rendement et 
la qualite du charbon, 

Tiroir 1807 Offloe: Oristai Bi. 
Phones 1560 & 1279 Edmonton. 


GRAVEL & GRAVEL. 


‘Avocats et Notaires, + 
Moose Jaw, Sask, Gravelbourg, Sask. 


DUBUC & MADORE. 
AVOCATS ET NOTAIRES, 


Avocats de la Banque d'Hochelaga. 
.Prots d'argent, 
cuuien bupuo Louis Madors 


Bureaux ,, .,. ,,, ., Norwood Bik. 
=OMONTON, ALTA, 


Dr W. Harold Brown. 
Ingonieus. 
Plans devis, estimations et consulta- 
. tions gratuites, 
-Chambre 7, Edifice MoMullen, 
64Ba ere rue * Telephone 4442 


J. H. SMITH 
Arpenteur des torres d’Alberta et 
du Dominion. 


Bureaux: 140 Ave. Jasper O. 
Téléphone 1654. .. 


Jd. H. RUDY. 
ingénieur, : 
Plans dovis, estimations et con- 
sultations gratuites. 
Chambre 7, Edifice MeMullen. 


644a Tère rue, Téléphone 4442 


DIVERS 


Pl 


us 


ANDREW H. ALLAN, 


Auditeur, Comptable, Liquidateur, . 


Auditions de’ilvres, mensuelles-et; heb- |. 


hu domadaires. 
Chambre. 83, + "-''"Edifice Garlepy. 


EDMONTON. 


pp aame 


H, A. CLEGG; 
ENCADREUR ET BOURREUR: 
617 Douxieme rus Voisin du patinoh 

. EDMONTON. ‘ 


W. J. WRIGHT, 

* Aotirien. ‘ 
réparations de toutes sortes faites 
à notre magasin sur bref avis. 
Téléphone 4768. 628 ère rue 
EDMONTON 
(autrefois de ia maison R.N. Tay- 
lor & Co. do Montréal.) 
THE ” 


CONNELLY-McKINLEY 
COMPANY, LIMITED, : 
EMbaumeurs et Entreprenoura de pom- 
pes Funobres, 
Chapello prlveo et ambulance. 
136 rug Rice. Tel. 1525 


Capitol Wine & Spirit Co. 


Vins et Spiritueux. 
Telephona 1250 127 Jasper E,. 
. EDMONTON, ALTA. 


CARTES D'AFFAIRES 


Vegreville a St-Paul des Metis. |. 


en 


MMM. Sigler et Richardson, propris- 
taires de l'edurie “Vegroville Livery, 
Feed & Sales" desirent annoncer ‘au 
publie que la voiture de poste de Ve- 
grevills a St-Paul des Metis part de 
Vegreville chaque mardi, jeudi et sa- 
môdi à 8 heures du matin, et arrive a 
St-Paul des Metis le meme jour à 6 
houres du soir. 


ON DEMANDE 


ON DEMANDE UNE GUISINIERE 
et-une fille de chambre, doivent 
être de religion catholique: S'a- 
dresser à M. F, Adams, Cam- 
rose, Alta, 


ON DEMANDE À ACHETER UN. 
quart ou une demi-section près 
du townsite enregistré de Dun- 
vegan. S'adresser aü “Courrier 
de l'Ouest", Boîte 98,- Edmon- 
on. 


A LOUER 
À LOUER, UN QUART DE SEC- 


tion avec bonnes bâtisses, à 1-4 


de mille de la station, du bureau 
. dè poste et dé l'école avec tous 


- les outils: aratoires nécessaires 
‘ pour la. culture S'adressor à M. 
- XS'AS. Blais, Ranfur:ÿ, Âlta, - 


s 
Ses Se 


| rive, -elle fit pro erna 


ss CES 
NÉE D nat 


ear Elise-ne penserait- elle: ï pas 

u 
apectaclo de son-nouveau flirt? Il 
se désolait donc en silence. Elise 
de jour en jour, voyait plus Clair 
qué. made- 


qu'il avait voulu. l'éloigner : 


dans les sentiments : 
moiselle Rambert.et:$es amis lui 
témoignaient. Leurs moqueries é- 
taient si ‘habilement déguisées, 
leurs 8r7 1A8mes ai. 
dissimulés sous ‘un voile de plai- 
santerie, qu'elle.ne savait com- 
ment se défendre contre eux: .La 
crainte de montrer, une susCep- 
tibilité exagérée la  retenait, "et 
aussi cette timidité que l'aplomb 
de Luce éveillait en elle. Son in- 
itiative était encore paralyséé par 
la déférence ‘qu'elle croyait de- 
voir à la fille du “patron,” du su- 
périeur de son père. D'elle, il Jui 
sémblait, dans son humble outrée 
dévoir accepter ce quo, d'une au- 
tre, elle n'eût. pas enduré, ‘afin 
de ne pas nuire à {a situation de 
M. Bréchard. Mais les concessions 
devenant trop pénibles, il lui é- 
tai£ pourtant permis’ de s’y sous. 
trairé ‘par Îæ fuile et, ainsi que 
Germain y avait songé pouf elle, 
elle aussi avait pénsé à ge’ faire 
rappeler par ses parents... Ce- 
la lui semblait préférable à un é- 
clat ‘qui eût brouiller sa. famille 
avoc M: et mademoiselle Rambert. 
Toutefois, il lui coûtait de se sé- 
parer de Germain, de s'abandon- 
ner aux séductions de la dange- 


reuse sirène qu'était Luce: Elle a 


vait la sensation très fausse et 
cependant poignante que, le quit- 
tant, elle” le’ 'auitterait pour “ou 
jours. 

Elle so taisait… ‘done, 
Germain... . : 

Luce iSomiphait| Elise étant, 
par 8es soins,'la risée de. son en- 
tourage, elle” espérait voir Dan- 
glefer” s'en dégoûter et revenir à 
elle, La-joiée: du succès lui. fit dé- 
passer la mesure:. 

Elle projeta un * diner : assez 
nombreus, Elle avait dit à Ayme- 
ric et à Germain: “Je compte sur 


comme 


vous”; et ils 'avaiant accepté, au- |que. 


torisés par le patron, lorsque ce- 
lui-ci, deux jours auparavant, re- 
cut un télégramme l’obligeant à 
s'absenter . Immédiatement pour 
aflaires urgentes. 

—Et ma réception? fui Luce; 
désolée, 

-—Elle aura lieu tout de même, 
répliqua le baron, habitué. à ne 
se gêner pour: personne; tu ne la 


donnais ni pour moi:ni à cause de 
|moi?,.. 


Philomène en fera les 
honneurs avec ñoi, et vous m'ex- 
cuserez, ..r 

Vous me: “laissez Aymeric ?:: 

reÆeNon, ir est.ipdispqnsable, 
- Ha -Dangl fer? a 

_—Lui,. -reste F . 

Luce- n'ajoufa rien, mais pen- 

a: “Cela suffit... Et b jour ar 

n, de la 
part de son père, :de venir au sa- 
lun de bonne heure, afin: qu'elle 
‘et sa tante ne .se trouvassent 
point soules pour. recevoir les 
jeunes gens. . -: * 

Lorsque Germain y . entra, il 
trouva seulement : -madenroiselle 
de Sainte-Perelle qui avait l'air 
extrêmement contrariée et, en dé- 
pit de ses habitudes de réser ve, ne 
put so tenir de faire part à l'ingé- 
fieur de son ennui. 

* —Une nouvelle folie dé, Lucel 


* 


PHOTOGRAPHE . 
A. T. BRIDGMAN 


Travaux photographiques de tous 
genres, Vues et portraits, travaux 
soignés pour amateurs. Encadre- 
inent, 


249 Jasper ©. Edmonton. 


HOTELS 


11:-°: Comment s’étaitselle laissé affusil: 


RICHELIEU HOTEL :. 
J'N. Pomerisau, prop. 
Pension: $1.50 et $2.00 par Jjour.— 
Pension à la semaine: $7.00. 
PRIX MODERES. 


: HOTEL NORTHERN. 


Plan Europeen. 


Ave. Namayo et Rue Rloe. 
R. R. Kieln, Manager. EDMONTON. 


THE YALE HOTEL, 
EDMONTON. 
Rob. McDonald, prop. 

Taux: $2.00 par jour. Chambre avec 
bain, $2.50. Carte de Repas, 88.00. 
‘Pension Mensuells (Table seulement) 

$s0. 00. 


QUEEN'S “HOTEL : 
Avenus Jasper E, ‘ 
L'hotsl le plus ancien êt le mieux con. 
*. nu d'Edmoñton: ‘ 
Quartiers generaux des Canadiens 


francels, 
B. “RETU, prop, ' Tel. 1616 


BRÜNSWICK HOTEL. 


Deuxième rue, - - - Edmonton. 
$1.2 : et 51.50 par jour. 

Vins, liqueurs et cigares de pre- 

mière qualité. 

Téi. 1521. Douglass et Hail 


. HOTEL SAVOY 

Hector W. Chevrier, Gérant. 

. PLAN EUROPEEN. : 
Toutes les chæmbres sont chauf- 
fées à la vapour et éclairées à l'é- 
lectrieité. Chambres: $1:00,-$1.50, 
$2.00 aveo bains. Taux. spéciaux, à 
Ia. semaine. 
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: FEUILLETON DU “COURRIER DE L'OUEST” 


Mademoiselle Millions 


perfidement 


lui dit-elle, 


demande si mon beau- frère ap- 
prouverait cela? Je l'af su seule. 
ment tout à l'heure. 


soufflé cette idée à ma nièce... 
l'igurez-vous qu'elle voulait aussi 
me déguiser?... lle ne.vous a 
pas fait. la même proposition?,. 

. Germain-fut dispensé de répon- 
dre par'l'arrivée des invités que 
mademoiselle Rambert n'était pas 
là pour accueillir, Mademoiselle 
Philomène, très: énnuyée de son 
absence, la suppléa de son mieux 
exCusa son beau-frère, Mais elle 
était un peu -‘ahurie, la chère 
femme, dans la cohue bariolée qui 
l'entourait. Elle reconnaissait 
à grand' peine | madame Dalley 
dans une tête de folie, madamé 
Billy sous la perruque d’une mer- 
veilleuse; elle‘ne savait quel nom 
mettre sur un impertinent jockey, 
dominant de.blanches épaules, sur 
un astronome, un .pierrot- enfari- 
né, une Diane chasseresse, un 
mousquetaire, un Espagnol, ‘etc. 

Toutes les femmes “étaient en 
robe décolletée ettous les hom- 
mes en habif noir. On se regar- 
dait, on échangeait des remarques 
ect des compliments, lorsque la 
porte s'ouvrit, livrant passage 
aux retardaires: Luce et Elise. :' 

La première, sur ses cheveux 
poudrés et coiffées: à ravir, avait 
mis, en bataïlle, le chapeau noir 
d'Arlequin. Une grosse ruche de 
tulle, noir aussi encadraif son 
cou nu, tranchant sur sa peau de 
marbre et sa robe blanche. Elle 
était adorablement jolie. Tous les 


yeux se fixèrent sur elle, et les! 


pierrots, les mousquetaires, les 
Espagnols applaudirent à : tout 
rompre, mais, lorsque derrière el- 
le, on vit apparaître Elise, un fou 
rire courut sur toutes les lèvres 
peintes ou ombragées de mous- 
taches factices ou naturelles, 

La pauvre enfant était grotes- 


Luce-lui avait persuadé au 'elln 
arrait tout à fait manqué, aux 
convenänces en se présentant, 
dans cette, réunion sélect, avec 
une de ses petites robes montan- 
tes, Elise, peu à l'aise avec made. 
moiseile Rambert, qu'elle savait 
d'une condition supérieure à la 
sienne, et craignant de la désobli- 
ger en se montrant, par la simpli: 
cité de sa mise, trop: au- dessous 
des personnes qu'elle. recevait, 
avait consenti à ce que Luce lui 
prêtât une de ses toilettes, ot sa 
discrétion-ne lui permettant pas, 
ac demander à.la choisir, sa-per- 


fide amie lui avait. imposé l'atro_ 


ce robe rouge, brodée . Jjais, 
d'argent et de jaune, 
toilette de théâtre, que, ‘depuis la 
fête de Braulx, . où -elle avait 
compté la mettre, elle n'avait pas 
voulu utiliser. 

Sa nuarice élait dure au -teint 
d'Elise, dont le corps .fluet flot. 
tait désespérément dans le cor- 
sagé trop large. Le. décolleté har… 
di -découvrait son buste enfantin 
d'urie manière qui eût été excessi- 


-vé, sans l'atténuation que sa mo- 


destie y avait apportée sous for- 
me d'un léger fichu de tulle. Mais 
taut cela n'eût été rien encore 
sans l'horrible coiffure que ma- 
demoiselle Rambert lui avait com- 
posée. Luce avait natté ses mai. 
gres cheveux très serrés et les a. 
vait tortillés sur ja nuque en un 


[petit chignon à l'anglaise; puis, 


sur Cette chevelure, qui semblait 
rase tant elle était collée, elle a- 
vait mis une affreuse, immense, 
absurde couronne de-roses qui, se 
posant sur le front d'Elise, l'en- 
serrait, l'écrasait, l'enlaidissait à 
plaisir. 


À sa vue, Germain eut une sor— ? 


te de confusion et même ur mo- 
ment de colère contre sa fiancée. 


bler de la sorte, par faiblesse. ou 
par ignorance? En tout cas, c'en 
älail assez, sinon trop, il l'en pré- 
viendrait ce soir même. 

.Uependant Luce serrait Ia main 
à tout le monde, faisait des Ccom- 
pliments et en recevait. 


—Personne, dit-elle, n'a songé| 


à une coiffure allégorique: heu- 
reusement, j'y ai pensé pour Eli- 
sc. Yayons, tous, devinez ou plu- 


, | tôt reconnaissez sa tête, 


—Véuus! dit le pierrot gogue- 
nard. 

Luce rit aux éclats. 

— Vous, dit-elle, vous êtes trop 
méchant! à un autre, 

—-Minerve. 

—Hébé. 

—Coiombine. 

Les propositions les Plus bi. 
zarres surgirent,. 

—Je vais vous le faire dire, in- 


‘terrompit-Luce, puisque vous ne 
Jtombez pas dessus: 


une rosière 
de Nanterre. 

‘—-Bravo! bravo! s 'écrièrent les 
jounes gens. Hurrah pour l& ro- 
sière! : 

Elise restait interdite e ses 
yeux de gazelle cherchaient Ger- 
main, dans. une sorte de détres- 
se. 

Il en fut. si remuè, qu oubliant 
toute prudence, ‘il s'approcha d'el- 
le, l'atiira même-un peu à l'étart 
et lui dit très bas: ° 

—Cela ne peut plus durer, il 
faut absolument que je vous parle 
en particulier. . 

——Je suis ridicule? lui deman- 
da-t-elle, ‘désolée. 

- Non, répondit-il, voulait la 
rassurer, mais on cherche à vous 
réndre. telles Indiquez-moi un en- 
droit où je puisse ‘vous trouver 
demain? 

Mais je ve snist. à 


savez-vous que ce di. 
ner est-un dtner de têtes? Tout le 
monde sera grimé, coiffé, Je me 


Ces dames, 
qui ne révent qu excentricités; ont 


STATS 


Île, il faus 


{terai: 


Capital autorise, $10,000,000. 
Fonds de Reserve, 38,000,000,60 


R :WILKIS, President, 


glaise, Quebeo et Ontario. 


Au-dessus de 55.00 


Quel pain manger-vous?7 


s Tolephone. 1827 


IMPERIAL BANK OF CANADA. 


Bureau principal, Toronto, Ont. 


Ascnts en France: Credit Lyonnais: Angleierre, Lloyd's Bank, bureau, 
rue Lombard, Londres; New York: Manhattan Bank; Minneapolis : First 
Nêtional Bank: St. Paul: Second National Bank; Chicago: First National 
Bank, Succursales au Manitoba, Alberta, Saskatchewan, GColembls An- 


Lettres de Oredit pour voyageurs, bonnes dans. tous les Pays, 
“Bank Money Orders’” aux prix. sulrants: 
85.00 et moins 
ne depassant pas #10. 6 ot:. 
Au-dersus de 810.00 et ne depassant pas #20, 19 cts, 
‘ s Au-dessus de 820.00 t no dep:ssant pas 830, 15 «ts. 
Ces mandats sont payabies au pair à n'importe quel bureiu de banque 
inc: rporee au Canada. . 
‘ Depar:emnt d'epargnes, interet ailoue Bur-les depots, aux taux cou- 
rants, et a p'rtir ‘e la date dur 


DR NES 
@. R. F. KIRKPATRICK, Gerant 


LE MAGASIN DE LA QUALITE. 


Capital souscrit, $6,000,000. 
Oapitai Pays, 36,000,000.00 


Hon. R Jaffray, Vice-President, 
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S8uscur--"+ d’=dmon’ -, 


Si vous n'avez pas encore essayé le “MOTHERS BREAD" c "est 
un oubli fort regrettable pour vous. 

Fabriqué par des machines perfectionnées., - 

QUALITE ET PROPRÈTE. 

Chaque pain pèse le poids annoncé. Fabriqué seulement par— 


Fabrique seulement par 
HALLIER & ALDRIDGE, 


EN 


223 Ave. Jasper Ect. 


—Sortez le matin, venez à l’é- 
gslise. 

Ils n'avaient pris garde ni l'un 
ni l’autre que Luce, la terribie Lu- 
ce, à pas de loup, s'était appro- 
chve, 

—Ehlehls ‘ééria-t- gile, en voi- 
là du joii, monsieur qui donne un 
rendez-vous à notre rosièrel. 
Hou! hou! mauvais sujet, gare ‘à 
la batte d' Arlequin! 

Et elle fit mine de poursuivre 
Germain furieux, 

. Un annonça le diner.” 

.Danglefer, brûlant ses vais- 
seaux, offrit le bras à Elise, mais, 
encore une fois, Luce le vil. 

—Décidement, fit-elie en riant, 
il en veut à notre rosière! C'est 
mademoiselle d'Esciais que vous 
devez. .accompagner, monsieur 
Germain, .. 

—J'aurai.cet honneur en reve- 
venant au salon, répondit l'ingé- 
nieur Sans se déconcerter. 

Et entraînant Elise il-répéta son 
injonction: - 

—Demain matin, à la messe, il 
le faut absolument, je vous ver- 
rai en sortant. 

La durée du repas fut ‘un feu 
roulant de.sottes  plaisanteries 
‘dont Elise fit les frais: On lui de- 
manda des nouvelles des pom- 
piers de sa commuñe, allusion à 


‘ure vicille chanSon populaire qui 


pi urait” Jos” mues- dix ans'avanti,sa 
ñaissance; si bien qu'elle né-com- 
prit pas le sel -de là-propos. Un 
homme d'esprit l'interrogea. pour 
savoir-si les roses des couronnes 
de rosière montaient parfois en 
graine. 

- Au dessert, on: but à $a santé. 

C'est l'héroine de notre peti- 
te fête, dit Luce. 

On revint au salon où Luce 
organisa un jeu innocent, dit des 
portraits. Il s'agissait, au moyen 
des questions : “Comment l’aimez 
vous? qu'en faites-vous? où le 
placez-vous?" de deviner un per- 
sonnage quelconque. . 

Lorsque ce fut au- tour d’Elise 
de chercher, Luce proposa de la 
choisir comme énigme vivante. 

—Oui, dit-elle: Ælise;. elle se 
devinera elle-même, ce sera très 
amusant, 

Maigré les observations, les 
protestations même de mademoi- 
selle Philomène, la motion de sa 
niècé fut ado tée. - 

Et dès qu'Élise commença ses 
questions, ce furent des saillies, 
des allusions.du plus mauvais 
goût. 


—Je l'aime telle qu'elle ‘ est. 


J'en fais ma beauté. Je la place 


Sur un trône, 


ï La pauvré fille ne trouvait pas! 


- Germain’ avait beau lui ten 
dre la perche par les réponses les 
plus transparentes, et mademoi- 
selles Philomène aussi, elle ne 
pouvait croire. que c'était d'elle 
qu'on disail: 

—J'en fais un rêve. 
sie—Je l’aime.. “à en' mou- 
rir! 

Elle aurait même eu honte der 
paraître je peñser et restait au 
milieu du cercle, rouge, timide, 
prête à pleurer; alors, mademoi- 
selle de Sainte- Perelle, depuis un 
moment déjà sur les épines, in- 
tervint: 

—-Voyons mademoiselle, dit-el- 
vous aider sous 
peine de manquer de charité. Po- 
sez-mot de nouveau vôtre ques- 
tion et je vous répondrai: j'en fais 
une charmante fille dont on met 
la patience à l'épreuve en ce mo- 
ment. 

—Et moi, dit Gérmain, j'ajou- 
Je “l" aime. . mieux en sa 
simplicité au avec cette air oce ro- 
be ‘rouge. 

—$erait-ce de moi qu'il s ’agit, 
dit Elise, interdite, je ne puis le 
croire. le’ portrait est si peu 
ressemblant. 
 —C'est une | caricature, en | ef. 
fet, fit Germain. 

: _=Trahison! Trahison! : cria 
Luce. Marraine et M. Dangiefer 
ont trahi, aussi cela ne compte 
pas, et Elise va devenir.un autre 
personnage, n'est-ce pas, mesda… 
mes, n'est-c8 pas, - messieurs? 
c’est si amusant! recommençons. 

Et, se levant, elle poussait vers 
la porte du salon Elise qui lui ré- 
sistait doucement. Germain qui, 
jusqu’ alors, ne_s’était contenu 
qu'à grand'peine, n'y put plus te- 


.. de poé- 


air et, indigné du rôie apsur de et 
leidicuie- -qu' on. 


_imposait, à à \ celle 


CS NE te J 


qu'il aimait et dont il voulait fai- 
re sa femme, oubliant tout, il 
s'approcha, blanc de colère: 


—Non, mademoiselle, dit-il à ’ 


Luce très sévèrement, non, vous 
ne recommencerez pas, aveC ma. 


demoiselle Bréchard du moins. 


C'est assez vous moquer d'elle et 
abuser de sa douceur, de sa défé.… 
rence et de sa simplicité pour la 
ridiculiser. Je ne souffrirai pas 
plus longtemps qu'elle soit votre 
jouet. 


La colère aussi monta au front : 


de Luce. 

—De quel”droit; monsieur, lui 
dit-elle avec hauteur, venez-vous 
prendre. chéz moi ja soi-disant dé: 
fense de mademoiselle Bréchard? 

—Du droit que mé donne mon 
titre de fiancé, mademoiselle, car 
je suis fiancé à. 
Bréchard. OU 

va le savais! sit Lucé brava 
che : 

—_ Alors voüs ne vous étonne- 
rez pas, mademoiselle; que j'en- 
tende faire respecter, même par 
vous, celle qui, d'ici ques 
"mois, portera mon nom. Âllez, E- 
lise, dit à Germain la jeune fil- 
le, allez quitter ces oripeaux et 


mademoiselle 


que je vous emmène de cette mai-* 


son où l’on. a eu égard ni à votre 
confiance, ni à votre inexpérience, 
ni aux serviés" rendus per. votre 
père... D 

Vous emmenez Elise, . reprit 
Luce toujours provocantie, à cet 
te heure-ci? et où cela? dans vo- 


{ 


e 


tre chambre? où, à Fusine, dans 


votre bureau ?.., c'est joli! 


Germain fut une seconde inter * 
dit, il n'avait point, dans sa légi- ‘ 


time -colère, pensé à cela. 


Mais mademoiselle de Sainte. 


Perelle, 


indignée elle aussi, bien: 


que n ‘ayant trop osé le: témoigner | 


pour ne pas déchaîner : 
qu'elle sentait gronder, 
d'embarras, 


l'orage 
le ° tira 


—Venez, mademoiselle, dit-el-: 


le à Elise,‘c'est moi qui vous em 
mène ce soir et qui, demain, vous 
reconduirai à Paris s'il le faut. 
di TE sortit comme ellé l'avait 
1 
suivie de Germain. . 
—Patatras! fit Luce, se lais_ 


entraînant la jeuné fille et 


sant tomber sur un fauteuil, nous 


voilà en plein mélo... J'ai un peu 
trop tendu la corde, ‘elle a casgé! 
tant pis! car ‘c'était drôle, 


hein? . 
Et comme cliacun se taisad 


fort ennuyé d'être 'mélé à cette. 


scène, elle continua? 
—Le pire, c'est que le “pater— 
nel” doit rentrer à onze heures, 


et quand il va savoir cela, quelle 


tempétel., 
Les pierrots, 


les jockeys, les 
mousquetaires, les merveilleuses. 


se regardèrent tous -avec’ l’énvié: 


immodérée de fuir l'ouragan an- 
noncé par Luce. Ce füt madame 
Daïily qui sut trouver le-moyen 
d'y soustraire tout le monde. 

—La nuit porte conseil, dit-el-: 
le, .demaäin, sans doute, tout s'ar- 
rangera: Il faut mieux que vous 
u'ayez Das, ce soir, d'explication 
avec votre père. Pour cela, il ua 
faut pas qu'il vous trouve debout 
à son retour... Aussi, nous. al. 
lons vous quitter et vous remon- 
terez chez vous. 

—Ouil oui, 
choeur 
gresse, 
L Et la soirée s ’acheva en- à déton- 
e, 


répondit-on en 
avec une unanime. allé- 


XIX 


M. ‘Rambert, rentré par le train 


de onze heures, avait été un peu 


surpris de trouver sa maison dé- . - 


jà close; les lustres éteints et per= 

Sonne debout, - hors - le 
Mais il n’en: avait. rien témoigné, 
était monté dans sa chambre et 
s'était couché tout de suite. : 


Le. lendeniain, fidèle &_ses has 


bitudes, il’ était, dès huit heures 
du matin, dans son cabinet, à 


l'usine, dépouillant, $on courrier . 


et expédiait‘les affaires | couran- 
tes. Il n'avait encore vu ni Luce 
ni mademoiselle - Philomène, ‘ ni 
Germain, - 


Ce dernier, la. veille au soir, a- 


près avoir laissé sa fiancée aux 


mains dévouées de mademoiselle - 


de Saiïinte- Perellé,-avait couru aù 
télégraphe qui, pour le service dé 
ia fabrique, “testait toujours ,ou: 
vert jusqu’à dix: heures, et, encoré 


sous le Coup de”son indignation, : 


A: Prvres 


service: = 


4 


Siege soclal, Winnipeg. 


interets, 


57 Avenue Jasper O., - 


FE 
Ê 


taliste de construire léur propre demeure. 
les- proprietes de ville et nous acceptons le remboursements par ver- 
sements mensuels. Ces versements tous gaux comprennent capital et 


HENDERSON & CLARRY. 


. Representants locaux. 


THE HOME INVESTMENT AND SAVINGS 
. ASSOCIATION. 


Capital ot reserve, $1,158,000 
Nous offrons une excellente occasion a J'ouvrier et au petit capi- 


‘ Des prets sont faits sur 


EDMONTON, (Alta.) 


Si vous desirez une farine parfaite qui donne du 
bon pain, d’excellents biscuits et des gateaux delicieux, 
vous devez faire l'essai de notre fameuse marque 


“CAPITOL” 


/ 
C'est le produit de ble dur et elle contient toutes les qua- k 
lites nutritives du grain. De plus elle assure une satis- } 
faction complete a la maitresse de maison tout en etant 


d’un prix tres modere. 


» 


THE ALBERTA MILLING COMPANY, LIMITED. 


C. B. BEALS.& SONS 


SUCCESSEURS DE BEALS, HQAR and BEALS. 


|“Téléphone 1423, 


EDMONTON. 


271 rue Rice. 


Instruments aratoires, Voitures, Accessoires pour batteurs, 
Engins à gazoline, Moulins à vent, Hacheurs, 


: + Balances, Eventails à mbulins, etc. 


COURTE 


ENTRE 
Edmonton, 
9:00 a. Dép. 
° ' Saskatoon 
_9:38 a. Arr. ATF. 8:30 a. 


Winnipeg - 
"à: 50 p. Arr. 


Éclairage électrique dans les 

‘ wagons-lits et restau 
rants. Lumière dans 
toutes les couchattes. 


CAMROSE 


quotidien excepté le diman- 
che. Part d'Edmonton à 
5:35 p.m. 


EDSON 


Quotidien excepté. le di- 
manche. Part d'Edmonton à 
6:30 a.m, 


Téléphone 4057 


Arr. 9:15 p. 


Dép. 4: 00 D.” 


” Détroit, London, 


Taux réservés et billets fournis à tous-les gares du réseau. 
J. F. PHILP, Agent pour les voyageurs. 


EDMONTON. 


DOUBLE 
VOIE 
POUR 


| CAT DU CANADA 


ET LA 
À NNELEANELETENE 


Desservant les points sul- 
vants: 


Hamilton, 
Niagara, New York, Toronto, 
Montréal et Boston, via Chi. 
cago. 
- Billets transatlantiques 
par toutes les lignes de 
vapeurs. 


- 153 Jasper E. 


Free, LSMooue 


Théâtre Empire 
25, 26 et 27 MAI-- MATINEE SAMEDI‘ 


. POUR LA PREMIERE FOIS ICI 
LE GRAND SUCCES DE VIOLA ALLEN 


|_— THE WHITE SISTER —| 


PRESENTE. PAR UNE EXCELLENTE TROUPE 


ns 


: PRIX: 


ÊTRE ROYAL 


Tél. 2867, - 


AS DE 
DEMENAGEMENT 


É reaux sont actuellement au No. 
L615 Première rue. 


tion personnelle. 


jteurs et aux vendeurs. + 


” TERRES DE CULTURE ET 
L- PROPRIETES BE VILLE. 


AGENCIES 


615 1ère rue. 


{ Nous sollicitons respeciueu- 
:Ésement votre clientèle et nous 
vous assurons de notre atten- 


p- Nous garantissons satisfac- 
“tion pleine et entière aux ache- 


N'vient, 


PP 


COMPRENANT 


JEANNE TOWLER._ 


$1.50, $L00, 75c ET 50e 


Dans la marine françalse. 


M. Delcassé rétablit pour les of- 
ficters le grand uniforme. 


Paris, 45. _ M. Delcassé, mi- 
nistre de la marine, a décidé de 
réintroduire dans la marine, pour 
les Officiers, le port de l'uniforme 
numéro À, qui avait été supprimé 
en 1903, sous le prétexte qu'il é- 
tait inutile, coûteux et peu démo 


L'cratique, 


Désormais, les officiers de ma- 


pirine pourront arborer le bicorne 


et lé pantalon à bandes d'or et 
d'argent, comme leurs collègues 


À H) des autres nations. 
H. Nous désirons informer nos k 
É clients et le public que nos bu- 


La décision de M. Delcassé est 
une nouvelle preuve.que le minis_ 


j'ire de la rue Royale fait tous ses 


efforts à relever, comme il con- 
le prestige de la marine 
française suivant les voeux de Ia 
nation. 


prssssses esse esssssssssee 
ON DEMANDE DE SUITE UNE 
l'hôpital de - Végreville, 


S’ adresser ‘ la Soeur Supérieu- 
re. Végreville, Alta, | 


Llet sans finesse, 
l'exactement sans 


Liè un homme, 


sn cant la langue 
‘ d' harmonie dont les vocables nous 
l'ont bercés. Il semble qu'à l’envi 


garde-malade diplômée -pour|. 
Alta. 


CHRONIQUE 


A PROPOS DU PARLER FRAN- 


Nulle plus que moi ne se ‘réjouit 
des louables eftorts tentés un peu 
artout au Canada ën faveur de la 
angüe française, nulle plus que 
moi n'est agréablement surpri- 
se et satisfaite, À constater la vi- 
gilance et ‘l'ardeur. de l'élément 
canadien-français lorsqu'il s'agit 
de combattre pour notre langue et 
de défendre notre Foi. 
Comment ne pas sentir cette né- 
cessaité d'un mouvement de pro- 
pagande pour le maintien du 


{français intégrai, comment ne pas 


y  applaudir chaleureusement, 
quand on constate presque cha. 
que jour dans le langage parlé ou 
orit les nombreuses offenses in- 
fligées en ce pays à l'orthogra- 
phe et à la syntaxe? Telle corres- 
pondante nous incite à prendre 
rang pour. le bon combat, qui 
joint l'oubli de sa propre perfec- 
libilité à l'oubli de la campagne 
hardie .el. vigoureuse entreprise 
en ce journal même, sous la di- 
rection du comilé de la rédac- 
tion tout entier. ‘elle autre.s'é- 
tonne avec naiveté que nous ay- 
ons jusqu'ici personnellement 
gardé le silence, sans avoir réflé- 
chi à la piace consacrée en cha- 
que numéro depuis quelques se- 
maines aux développements et aux 
reportages concernant le parler 
français. 

L'occasion s'offre à moi, néan- 
moins, très favorable pour joindre 
à la gerbe des écrits déjà publiés 
ici et ailleurs le très humble ra: 
meau de ma contribulion, 

Oh certes, l’'éminent secrétaire 
de la “Société du Parler Fran- 
cais” au Canada ne sait pas tou- 
jours avec l'à-propos qu'il fau- 
drait, encourager les efforls iso- 
lés et altirer à l'oeuvre l'appoint 
de toutes les bonnes volontés. M, 
Rivard, dont le réel inérite est 


sd’ ailleurs hors de cause, a montré 
dans sa lettre au ‘Devoir” 


qu'il 
avait mai interprété ma pensée, 
et pris pour ce qui aurait été u- 


k ne ridicule hostilité la simple ex- 
L'pression d'une opinion aisée à 


défendre. Il l'a fait sans mesure 
je ne le dis pas 

courtoisie, té- 
moignant ainsi d'un singulier é. 
tat d'esprit au point de vue de la 


[lcordialité contraternelle. Magoli, 


dont le nom depuis l'immortel 
chef-d'oeuvre de Mistral, ne sau- 
rait sans ignorance être appliqué 
rougirait d'appar- 
tenir au sexe ‘‘à moustaches”. s'il 
lui fallait -du même coup: renon_" 
cer à son habituelle manière; cel- 
{a manière est celle de son sexe 
à'olle, avec ses innombrables -dé- 
fa  s et ses toutes petites et mo- 


lidestes qualités. 


Sans plus ajouter d’ importance 


[à l'incident, je dirai donc à M. Ri- 
vard ‘sans rancunel” et ‘’mercil” |" 


à ma très bonne et très fine amie 
‘‘’Madeleine” qui a relevé avec 
beaucoup de tact une inexactitude 


nique, et défendu avec opporiuni. 
té ce qui-était le fond même de ma 


pensée. Au surplus, Rivard 


n'est pas à lui seul toute l'oeuvre, 
qiet consacrer 


plus de temps à cet 
incident serait sacrifier sans-in- 
térêt à une mesquine et person- 
nelle polémique notre cominun 
devoir de propagande là 
plume et par les idées. 

Les Ilouables et persévérants 
efforts faits à Québec ont eu dans 


par 


{ltout l'Ouest — il faut qu'on le 
lisache -—— un immense retentisse- 


ment, Il semble que chacun 5e 
soit rendu compte du péril mena- 
de noblesse et 


chacun ait tenu à honneur d'ap- 


l'porter sa pierre à l'édifice de res- 


tauration, et ce n’est pas sans un 


À réel orgueil de race que nous nous 


plaisons à le constater en ces li- 
gnes. 

‘ Brochures, conférences, con- 
cours, congrès, tout a été, tout de- 
vra être mis’ en oeuvre, toute grai- 
ne semée portera ses fruits. Mais 
nous voudrions surtout mettre en 
valeur l’importance et insister sur 
la nécessité de l'action familiale 
en faveur de la langue française, 
de l'intervention de tous les jours 
au sein même du foyer. L'enfant 


Aidif trouver en ses parents non 


pa des éducateurs indifférents 
ack.ommodant sans scrépule quel= 
ques mots de français surannés à 
une inoffensive sauce anglo-sax- 
onne, mais des champions fer- 
vents de nos communes origines, 
des conservateurs obstinés dé no- 
tre mentalité française, des cau- 
sers avides à chercher le mot 
juste, et à le- “prononcer à toute 
vccasion, : 

Et nous pourrons alors assis- 
ter à un renouveau de cet, esprit 
natiônal ‘canadien-français qui 
fièrement et fermement barrera 
la route aux ‘‘snobs” de l'anglici- 
sation à outrance. Ces ‘“saobs” 
existent, trop nombreux, irop sou- 
cieux de paraître parfaitement an- 
glicisés, fondus en l'apparence 
d'Albion, honteux parfois — quel- 
le misère— de se déclarer fran- 
cais d'origine et de sembler mé- 
me parler notre langue maternel 
he avec la moindre satisfaction, 

MAGALI. 


ne een nn 


BON :- FORGERON, PARLANT 
français et anglais, demande 
place.à Edmonton ou environ. 

_ Peut faire toutes réparations 

de machineries: S'adresser àu 
‘Courrier de l'Ouest." 


involontaire glissée en ma chro- ë se grispe sur la manette 


LE COURRIER DE L'OUEST JEÜDI 2$ AVRIL, 1912 2 


ae eminin 


CAUSERIE DE LA SEMAINE 


CE QUE FUT LA CATASTROPHE, 


Un des derniers Messages e6n- 
voyés par Gsorge Phillips, l'opé- 
rateur télégraphiste du ‘’Titanio" 
était adressé à sa mère: 


“Nous avons eu un’ accident, 
disait-il, mais tout va-bien ot nous 
nous dirigeons vers New York." 

Courageux jusque dans la mort, 
ce jeune homme dè 26 ans ne se 
faisait peut-être déjà plus d'il. 
lusion sur le sort qui l'attondait, 
mais il voulait rassurer les siens, 
amortir en quelque sorte le coup 
terrible que la nouveile de son 


trépas apporterait dans son pai- ” 


‘sible foyer du Surrey. 

Phillips, bien que tout jeune, 
était un des employés les mieux 
notés du service Marconi. Il tra. 
vailla tour à tour sur le ‘‘Maure- 
tania", l'‘Oceanic" et l'‘Olympic" 
Jl était justement fior de son pos 
te sur le géant ‘Titanic où il 
tait maltre du plus beau poste sur 
mer, poste capable d'expédier par 
tous los temps des messages À 
400 milles dé distance. 


C'est le dimanche soir, la nuil 
est sombre'et-sans lune. Du pos- 
te de télégraphe:situé à tribord du 
faux-pont aupérieur, on entend à 
peine les échos d'un concert au 
salon des premières, l'oreille col- 
lé à Bon récepteur Philips écoute 
si un navire ne viendra pas re- 
nouveler les avertissements qu'il 
a reçus tout le Jour: “Nous (ra- 
versons dés champs de glace flot 
tante”. ‘lous les navires qu'il. a 
passés ont répété cet avis et co- 
pendant, le ‘‘litanic”, poussé par 
ses 45,000 chevaux de force, fend 
de son étrave les eaux noirâtres 
de l'Atlantique. Sur la dunetle, 
les officiérs fouillent l'horizon de 
leurs regards anxieux et cher 
choùt en vain à en découvrir les 
mystères. En haut, sur le mat de 
misaine, la vigie "guette un dé- 
chirement dans la voile de bru- 
me qui entoure le navire et sem- 
ble étouffer jusqu” au bruit de ses 
hélices: e 

La voile se déchire tout à coup 
et en même temps qu'un cri 
d'horreur échappe à la vigie, l'of- 
ficier de quart a lélégraphié For- 
dre dé renverser ‘ln vapeur. De- 
vant eux, comme un fantôme 
blanc, l'iceberg vient de se dres- 
ser comme une falaise. il est en- 
cuie à un mille, mais qu'est-ce 
que celte distance quand le navi- 
re fait 18 noeuds à l'heure. ‘ 

“Barre à tribord!” a crié l'of- 
ficier et son cri a amené sur la 
dunette le capitaine et ses su 
bordonnés, Jl'esbodéjà trop ‘lard, 
du vavire n’a pu'êthapper à son 
sort: et tout son ‘flanc de babord 
vient de se briser sûr le rocher da 
ulace avec un bruit de déohire- 
imoiit. Les machines enfla 8 "apré. 
tent une fois que le navire, . tel'un 
couraier qui se cabre, s'est dressé 
entre ls nur de slace put r'e- 

‘ vhacu dant i - tits 

Philips est demeuié à 801 pos- 
te. [1 n'a pas bougé, mais son 


ie l'appareil qui envoie de toute ia 
force de ses milliers de volts le 
sinistre appel “$. O. S." Save our 
ship! 

Cet appel ébranie un rayon 
d'ondès hortziennes de 500 mil- 
les. Le ‘‘Virginian'’ l'entend à 
l'ouest en même temps que le 
‘Parisien s'en effraye’ b- l'est 
et que l'opérateur de l'erreneuve 
tremble en écrivant ia dépêche de 
Philips: “Nous avons frappé un 
iceberg et sommes en grave dan- 
ger. Titanic, lat: 41,46" long: 50- 
14” 

Le vaisseau, comme un oiseau 
blessé, s'est penché à babord et 
f'eau s'’engouffre dans ses flancs 
qui sifflent. L'eau a envahi la 
chambre des machines et les 
chauffeurs remontent sur le pont 
pendant. qu'on met les chaloupes 
à mer Philips, de son poste éle. 
vé, voit la manoeuvre de sauveta- 
ge, entend les cris des hommes, 
les sangiloits des femmes el jes 
pleurs des enfants,Mais il ne quit 
te pas son poste. Peut- étre un na- 
vire irès rapproché va-t-il l’en- 
tendre et venir avec du secours. 

“S. O.8.; $. O. $.” repète sans 
cesse l'appareil avec Îles indica- 
tions qui permettront ‘de trou- 
ver le ‘‘Titanic” sur l'immense 
océan, Les navires qui l'ont en- 
tendu répondent et le secours 
vient, mais il est encore éloigné 
et c'est maintenant du télégraphe 
que dépend le prompt salut. 

Les chaudières sont noyées, la 


dynamo s'arrêle, mais il reste u- 


né dynamo de’ fortune que Phi- 


lips met en aclidn-pour continuer 
ses appels désespérés. Les cha- 
loupes glissant des portanis at- 
teignent l'eau. Les femmes et les 
enfants s'y empilent, femmes en 
roches de gala, la gorge étincel- 
lante de perles et de diamants 


femmes qu’on sépare de leur pè- 


re, de leur mari. 


“$. O0. $.: $. O. S.” L'appel con- 
tinue mainfenänt avec la machi- 


ne de relai et Philips songe anx| 


siens. Un navire comme le ‘Ti- 
tanie’”’ peut-il périr? C'est impos- 
gible. I1 va flotier et le secours 
arrivera à temps. C'est alors qu'il 
pense à Ja vieille maman dans le 
Surrey el qu’il se dépeint son 6- 
moi en entendant parler 
sastre. Ii veut la rassurer et en. 
voie le message ‘Tout va bien.” 
Puis, calme, fl attend, transmet- 
au capitaine les dépèches dés au- 
Îtres navires.-Le pont du géant 
des mers s'approche de l’eau. Dé- 
jà“la houle balaye les:bastingages 
de babord et ‘le sauvetage se fait 
plus fiévreux, plus précipité. A 
peine -à l'eau, les chaloupes quit- 


lient à force de rames le voisina- 


du dé 


go. dangereux-de l'énorme navire 
qui peut s'enfonoer et les antral- 
ner dans son tourbillon. ur le le 
pont, des hommes en hab 
soirée demandent à genoux qu' se 
les sauve, Do millionnaires don- 
nerajent tout leur or bien ou mal 
acquis pour un coin de ohaloupe. 

Los fommes ct les enfants, d 

bord. Et les otficters font un AT 
sement terrible. Froids: devant la 
mort oomme le sont les vrais bra- 
ves, ils ne songent pas à eux mais 
à leur honnoùr et font leur devoir 
en héros. De tout:on haut, Philips 
voit cela, il voit la vaisseau s'en 
foncor plus encore, los lames en- 
vahir le pont hisqu'aux écoutilles, 
mais il reste au poste. Peut-ètre 
un dernier appel sera-t-fl colui 
qui amènora l6 naviré sauveur. Ba 
main nerveuse lance distinote- 
ment le “S. O. S."' à travers l'es- 
pace et toute son attention 80 
concentre sur le’ récepteur qui 
pout leur annonoër le salut. 

Secoué comme par un tremble- 
mont, un.râle. de naufrage, le .na- 
vire a vibré de la poupe à la proue 
ot on sent que c'est la fin do tout. 
Conime une horde, la foule des 

assagers a saisi les radeaux ot 
es canots pliants, s'en cast empa- 
rée et a tonté de se sauver. Mais il 
est trop tard, oar le navire s'en 
fonce encore et il va: bientôt an- 
loutir avoo lui ces frèles ra- 
eaux, 

En haut, le capitaine est de- 
meuré sur la dunette et voit coni- 
me dans un rêve son navire s'en 
gloutir. L'uppareil télégraphique 
s'est arrêté seul, avoo des signaux 
imperceptibles ‘et  indistinctes. 
C'est la fin do tout ot il ost trop 
tard pour Philips comme pour 
coux qui se sont dévoutés avoo lui. 
Glissant le long de la paroi de 
gluce qu'il touchail encore, le 
“‘Tilanic'' s'enfonce avoc un ron- 
flement de volcan, entrainaut 
tous las débris qui l'ontauraut 
et les malheureux qui s'y trouvent 
encore, Le gouffre se referme sur 
lui avec des bouillonnemeonts si- 
nistres. C'est encore un nayire, le 
plus grand, perdu dans l'océan qui 
ue rend pas 808 Imorts, 


GARE AUX A1... lEURSI 


Un paysan auvorgnat tire sur un 
roplane qu’il prend pour un 
olseau de mauvals augure. 

Paris, 21, — Un étrange récit 
parvient d'Auvergne relatant 
qu'un aéroplane uw été pris pour 
un oiseau de mauvais auguro par 
un paysan qui tira dessus. Un n- 
viateur militaire, M. Gilbert, ex- 
écutail, à uno faiblo altitude, un 
vol à Lravers la campagne quand il 
ontendit soudain lo, bruit d'un 
coup de fusil et vit un homnie au 
dessous de lui, dans un champ. M. 
Gilbert crut À une maüifestation 
d'enthousiasme et laissa tomber 
un paquet de prospectus. 

Un peu plus lard, dans un vil- 
lage voisin du théâtre de cet ex- 
ploit, un vieux paysan racontait 
coment, "en, traversant ” les 
champs, fl avail apereu. un. ‘lou 
bare}, oiseau do inalheur qui, 
d'après la superstition populaire, 
fait son apparition dans la &r 
maine de Pâques at cause «aux 
imoissong de grands dégâts. I a- 


Jouta qu'il avait tiré ggr l'oiseau 


et réussi, sans Loutefais le tuer, 
à l'atteindre si bien qu'une touf… 
fe de ‘plumes s'envola. Le paysan 
fut bien étonné quand il apprit, 
plus tard que l'oiseau en question 
était un aéroplane el ses plumes 
des prospectus. 


Liste de 
Fermes 
à Vendre 


du äe M. 160 acres moins 1 
acre pour l'école, 4 milles de 
Sturgeon P.0. sur le chemin de 
fer de $t-Paul en construction, 
prix, 816 l'acre . 52,386 

8. E. 1:4 28, Tp. 56, A, 27, ouest 

du 4e M, ‘NO. 1-4 28, L'p. 66, 

R. 27, ouest du 4e M. 320 acres, 

sur le chemin de topfdmonton- 

Dunvegan and B. Brix, 813 

l'acre . .., . $4,160 

. 1-2 23, Tp. 55, R. 27, ‘ouest du 

4e M., 320 acres, 2 milles de Ri- 

vière-qui-Barre, prix $13 l'a- 

CPE seu oo or ses co 4,160 

8. O. 4-4 25, Tp. 55, R' 27, ouusl 

du 4e M,, 106 acres, 1 mille de 

Rivière- qui- Barre; prix $18 l'a. 
CTG .,, . $1,908 
. E. 1-4 14, ni D. 56. ma 25 quel 
du 4e M., &. 1-2 du S..0, 44, lp. 
56, Rg. 25, 240 acres, 2 milles 
de Morinville, prix 818 la 
ere ,., $4,320 

.1-£2 du N. %. Vp. 62, R. 21, ouest 

du 4e M., 80 acres à Uneäs sur 

Je G. vül In 

le G. TV. , Cooking Luke. 

S. O. 1-4 " ‘lp. 51, K, 12, ouest 
du 4e M., fille de la gare de 
Ranfurly, ‘prix 812 l'acre. 

S. 1-2 du $. O. 22, Tp. 58, R. 12, 

ouest du 5e M. Gainford sur 

le QG. V, P,, prix #15 l'acre, 

. 1-2 du 14 8, O. 14, 'Tp. 50, R, 

10, ouest du 4e M. townsile 

de Minburn, sur le C. N. 8, 

prix 850 l'acre, . 

S. O. et N. O. 1-4 Sec, 15, Tp. 53, 

R. 25, ouest, du 4e M. OE acres, 

à 9 milles au N. O: d'Edmon- 

ton, 4 mille du G.'P. P.,129 inil- 

le de l'éenle, honne maison et 

fourie de planche, puits, 20 a- 

cres défr ichés, prix $60 l'a- 

GPRn se cie vue vos vue $16,500 

Lot 43, Lac La Biche, 227 acres 
‘sur le por du Jac. 

Lot 9, 10, dans $ec. 10, Tp. 795, 
R. 19, D ucsé du Âe M, 109 a- 
cres dans le townsile de Grou- 
ard, Petit Lac des Esclaves, 
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The 


Hudson Bay Cor Company | 


| Achetezwous a la a la Baie ! 


Si non 


commencez de suite 
VOUS NE SAURIEZ MIEUX FAIRE 


sutianv”s ol-dessous quelques-unes de nos occasions 6x 
- éptiunnelles. Cos occasions vous sont offertes Incessamment. : 


OR 


GLACE: 


GLACE 


Demandez notro catalogue de Printemps. 


BAS “BUSTER 


1] n'oxiato pas de meillours bas pour les enfants. 
ton à côtes: première qualité; genoux doubles ‘ot pièces r'ap- 
portées nour ‘jarretièros, 


à... .. 


CE 


Nous avons plusieurs vendeurs parlant frangals. 


BROWKN'' POUR ENFANTS. 


Toutes grandeurs, Lou arlicie 


Sn ne nn ns 


CEINTURES ‘BUSTER BROWN 


BLOUSES DE OOULEUR POUR FEMMES. 


OCCASIONS EXCEPTIONNELLES. 
MANTEAUX "REEFER"” POUR ENFANTS. 


BAS DE CACHEMIRE POUR FEMMES. 


-Article de hauto qualité, 
rantie, Lecnelement 00 qu'il vous faut, 
temps. Articles exceptionnols à. ET 


Oo 


à. 


. 860. la paire. 
NES RER RE ER 


Guir ‘patent’, aveu boucles do ouivro; couleurs noires, 
rouge, bleue, brune ot verta. Prix rég, 26e. prix apéolal .., 


160. 


Bonne étoffe, style très à ln mode, col de lingerie. Cou- 


leurs inchangeanbles; articlo très élégant, Prix spécial . 
RE RENE RER EnEn 


. 1. 


Nous avons tous les nouveaux modèles du printemps; 
serges de bonne qualité ot draps, en bleu, rougo, noir, blune, 
tan et brun, Garnis du galons at de boutons do cuivre 
grandours, Prix apécinux, depuis ,...,.,,.. 


. l'outes 
oser. 893,75 


sang couturo, teinto noiro, wn- 
madame, pour le prin- 
: ... 260 la palre, 


Conte de la Baie 


d'Hudson 


Coin de Javenue Jasper et de la 


Troisième rue 


EDMONTON, 


Téléphone 1220. 
Nous désirons annoncer qu'à partir du: 1er avril nous com 
mencerons le livraison quotidionuc do glace pour l'usage des 
familles. À l'ouest de la 24ème rue et au nord du Boulevard 
Norwood ja livraison ne sera fuito que trois fois par semaine, 
Cette année nous ferons usage exclusivement du systèmo 
des tickets. La glace no sera pas livré d'uno autre manière, 
Tous les tickets devront être payés lorsqu'ils seront remis 
par lo livreur. 
14 tickets bons pour 16 livres chaqua, 
44 tickets bons pour 18 Hvres chaque, glace Invée .. 
Prix pour la livraison en 
EDMON 


| ALTA, 


GLACE 


Buroau, 143 Avo. Saskatohowan. 


. #2, 
roa fournis sur demando, ° 
ON ICE OO. 


laoe non lavée, 82,00 


20 


GLACE 


TI SIITS TI TISANTT TITI TI Ts ST Une > 
EDMONTON ICE CO. 
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magasins, 
sets semblables 
prix à peu près 
de 51.00 à 53.00. 
DOMINION 
Fabricants 


az CORSET. 


Si vous êtes grande et ni 
très forte ni très mince, 
demandez à votre corse- 
fière de vous montrer le 


D & À No 6%. 


Ji conviendra à la porfeclipn à 
vs formes et vous donnera le 
glylee des corsets Îes plus coû- 
teux, Le baleinage garanti inces- 
sable et la seconde doublure qui 
empêche jes baleines de irouer, 
fant de ce corset le plus durable 
que vous puissiez trouver, Te 

Comme tous les corsets D & A 


et La Diva, le No. 636 est absolu- * 


ment garanti par les fabricants. 
Le prix, dans presque. tous Îles 


n'est que de $1.60, tandis que les cor- 


que l’on importe se vendent à un 
double. Autre modèles D & A°— 


CORSET COMPANY, QUEBEC. 
des célèbres corsets La Diva, 


ES . 


CRUE 


| LE LE GOUVERNEMENT GOT 


. manufactures, chemins de fer, '‘inines, chantiers de 
. ele. sans égard à la cause do l'accident provoquant ces blessures. 


IT LE RES 


L + DENTS DE TRAVAIL. : 


à 


Ë “Une des meilleures. mesures législatives qui soient au crédit 
: dé la province de Saskatchewan est la “Loi d'indemnilés aux travail 
"leurs". ‘qui: fut adoptée par le gouvernement Scott à la demande des 


- Guvriers de la'‘province. 


Lo but de celle loi Scott est de prévoir le versement d'une juste 
: fidemnilé à tout ouvrier ayant reçu des blessures au sorvico de 
construction, 


Dans le cas de mort l'indemnité est versée à ja famille de la vic- 
‘time. , 4 
... Je fait qui rend la loi de Saskalchowan de beaucoup supérieure 
aux lois similaires en viguour dans iea.autres provinces'est que l'in 
demnité est payable même si l'accident est dû à la négligence de la 
victime, Sons l'autorité des lois en viguaur-dans les aulres provinces 
les employeurs. évitent fréquemment, de verser une. légitime indeni.…. 
nilé.en altribuant la cause .de l’accident à la négligence de La vistime. 
- Jén de nombreux cas des employeurs ont pu, en ,plaidant la 


négligence du blessé, vrolouger fort longtemps un procès.ct con 


{raindre un ouvrier,. à bout de ressource, à retir er son Action, 
ie fuit révoltant ne peut se produire el Saskalchewan et l'ou… 
vrior, blessé au cours de son travail, (ET TA assuré ‘que ni jui ni. los 
siens ne. nanqueront de pain durant les jours de chômage qui. pré. 
céderont son rétablissement,  . % 
elle loi ful volée en 1911! el déjà + ui certain nombre de dif 

féronts out été réglés saus son autorité; ayant fait sos preuves d'uné 
manière. fort concluanté cette_.mesure législative contribuera . puls- 
#amment à la sécurité moralo des travailleurs, - : 

T'empressement, mis par Île gouvérnement Scoll à so rendre au 
désir des ouvriers qui lui onl demandé eux-mêmes cette loi, montre 
bien la sollicilude actuelle du Ministère provincial en faveur du 
prolélarial, Nous croyons que les ouvriers sauront reconnaître ce 
que le gouvernement de Saskalchewan a fait pour eux On “votant en: 
sa faveur au cours des prochaines élections. 

nu maintenant le ministère Scott au pouvoir les ouvriers La 
vailleront dans leurs propres intérêts car nous savons’ de source 
sure, quo celui-ci se propose de soumettre par la auilé nombre 
de mesures ‘à Ja Chambre législalive pour assurer la protection et 
la prospérité de la classe ouvrière de Saskatehownn. 


Tr 


PARLEZ FRANÇAIS! 


, Nous wecvons In communication suiv suivante: 

“H somble que de jour en jour los Ganndiens-français se mon 
{reut, plus négligo nts à l'égard de leur langue maternelle. Combien 
en voit-on de nos jours qui paraissent avoir honte de parler entre 


- eux le français dans un endroit public si par hasard ils jugent quo 


les personnes présentes sont de nalionalité anglaise! 


LOIS OO SOLE DEL IOILIO LED ÉÉDÉTÉÉ ÉTÉ EEE SD: 


; 


SPECIALISTES 
EN SEMENCES 


Nouvelle Maison à Edmonton 


s’occ:= Lcissivement d'acheter, de vendre, d’impor- 


ter et d’ expedier des semences de toutes varietes. Rela- 
tions directes avec. leur etablissement de l'Est. 


\ 


‘Ayant achete des Machines perfeclionnees pour le 
tritge du grain de semence ainsi que des produits de 
premier choix, cette maison ést en mesure.de vous four- 
nir du grain, de semence entierement libre de mauvai- 
ses graines. ‘ ‘ 


?, 


Marquis—The King of Wheats — Club Wheat —Red 
Fife Wheat —et autres varietes. 
Graines de mil, Trefles rouges et blancs, etc. 


Semences de legumes... - - 


3 


+ 


Les fameux choux Kildonan, Betteraves, Carottes, Oi- 
.gnons, poireau, etç. —Poi fleurs et fleurs annuelles 
| de toutes sortes. 


Prompte attention apportée aux x commandes par la poste. 


t 
& vous avez du grain de semence pur a vendre, envoy- 
nous des echantillons, soit de Speltz, Spring Rye, Avoi- 
ne Orloff, lin, orge, pois de champs ou de jardin, oi- 


gnons, etc. Nous payons les prix les plus eleves.: : : : 


X _ 
on ca ame Das ennui mccain eng rangement 


| EDMONTON : 


TE tEPHONE ae 


: vrosspesnies 


4 


Cette loi est de. beaucoup la plus favorable} 
_ . ‘aux travailleurs qui soit en vigueur dans les provinces de la confé- 
, dération. 


4noius. du monde, en rovancho, au 


Ce v raimen 


‘nous parions dos milliors d'en- 


+ +000097 loir pour favoriser l'espansion de — 


” LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 25 AVRIL, 1942 


Ce fait est encore plus frappant ‘dans les magasins; ‘ at l'occa- 2 
{sion d'entrer: fréqueñiment  dâns les magasins :Canadiens-français 


d'Edmonton. Or chaque fois ‘je fais la triste constatation. de voir 
des. Ganadiens- français s'adresser : en anglais, à gebx. ui. les 8er 
vent. ur 

Si l’on voulait; dans. tous les magasins. quels qu'ils soient faire 
usage tout d’abord du: fränçais ‘combién d'emplois. procurerait-on 
ainsi aux nôtres: car f] est hors de ‘doute que beaücoup de com- 
‘| merçants n'hésitoraient pas ‘ensuite à engager des véndèurs parlant 
notre langue, 

Ces magasins, afficheraient ‘ensuite dans leurs vilrines des 6- 
avi x indiquant que l'on y tait usage du français. Tout lé monde 
en retirerait avantage. . 

Personne ne doit avoir:honte de parler 6 fhnçais dans la à rue, 


dans les édifices publics, dans le train ou dans les magasins. Agir |? 


autrement c'est faîre preuve de lâcheté. 


La langue française est la. première: langue au monde, c'est! 


la langue diplomatique et il n est -pas.un européen qui croit son 
éducation parafile s'il ne possède. parfaitement. le: français. Cela 
est si vrai que le Roi Georges lui-même vient d'envoyer son fils, 
le Prince de Galles, faire un séjour de six mois en France pour qu” ‘il 


s'y initie aux beautés de la langue de Bossuet, 


Le français compte des admirateurs et dés défenseurs -aux 
Etats-Unis- ët en Angleterre qui s'effomv 'an° répandre l'usage 
dans ces deux pays. Aux Elats-Unis niuair“s centaines de cercles 
de l'Alliance Française n’ont pas d'autre hi * que . -de développer l'a- 
mour du français et d'en faciliter l'emploi fréquent. 

Lorsque l'on considère une sémbJable: campagne de propagande 
n ‘est-ce pas que l’on éprouve un sentiment do honte ‘et de” confusion 
en songeant que des compatriotes rougissent dé. Jeur langue et de 
lour nationalité dans ces plaines de l'Ouest découvertes et évangé- 
lisées par des gens de leur .sang?.. Li er 


RPC ELITE TIPO CII POTITIPPEI PTIT EPIIPOÉEPTPIITIPTT EI rE EN EE" verve 


la race, très bien! * Mais si, au 
au contraire, ayant renoncé virtu- 
ellement-à ce but, ‘on veut quand 
même-mettre le pays à feu et à 
sang. pour lé’ seul - plaisir de 
compliquer les statuts, eh bien 
nonf — nous’ n'en sonimes plus. 
‘Que l'on se baite pour des lois, 
rien de mieux. Mais à une condi- 
tion: c'est que l'on se préoccu- 
pe en mémo temps de les faire 
secvir à quelque chose. - 
‘ Grâce à notre. ‘indifférence, à 
notre apathis et, ‘disons le mot, 
à notre imbécilité cés incompara- 
bles régions ‘dé là Saskatchewan 
et de l'Alberta nous ont presque 
complètement ‘échappé. C'est à 


UNE OPINION 


QUE NOS DIRIGEANTS SE RE- 
VEILLENT, ET DANS DIX 
ANS L'OUEST EST 

° A NOUS! 


0 


+ 


5, 


Nous lisons dans l'Action’: 

Nous écrivions, à, l'occasion du 
débat sur le Keewalin, que l'ave- 
ni: des Canadiens-français, dans 
l'Ouest, dépend, infiniment 
qlus que des texies de loi, — de 
‘effort que nous ferons pour 
augmenter là-bas l'effectif de la 
r'ace. 

Ce n'est pas que “les principes” 
nous soient moins chers qu'à 
d'uutres, ni que nous contestions 
la nécessité de-les défendre, au 
contraire. Nul n'eût souhaité plus 
ardemment que nous des lois é- 
quitables pour les catholiques du 
Keewalin, comme . pour ceux de 
tout l'Ouest, 

Le dirons-nous pourtant? au 
point de vus de l'avenir de la ra- 
ce, nous n'avons toujours atta- 
ché pour notre part qu'une im- 
portance très secondaire à la con- 
quête pure et simple do droits 
dans les statuts. À nos yeux, l'im- 
portant, pour les Canadiens-tran- 
çais de l'Ouest, ce n'est pas d'a- 
voir des lois, pour eux: c'est d’a- 
voir pour eux le nombre. Jout 
homme qui voudra s'arrêter à ré- 
fléchir Ià-dessus cinq minutes, ne 
pourra manquer d'en venir à la 


totale, quand. il, n'eût tenu qu'à 
nous d'y implanter, depuis dix 
‘ans, des groupements , qui dès 


sister-à tous les assauts. Il n'est 
pas trop tard encore. cependant, 
si nous le voulons. Qu'on se frot- 
te enfin les yéux, que nos diri- 
geants se réveillent, et d'ici deux 
ans nous aurüns complètement 
détourné vers les plaines de l'Ou- 
est lo-courant d'émigration qui se 
dirige aujourd'hui vers les usines 
de la Nouvelle-Angleterre. D'ici 5 
ans l'on comptera 300,000 Cana- 
diens-français dans la Saskatche. 
wan ot l'Alberta.-D'ici 10 ans, ils 
pourront n'avoir. plus besoin de 
la protection fédérale; ce n'est 
pas à Ottawa qu'ils iront deman- 
der justice, c'est'à Edmonton et 


même conclusion. à Régina. 
Le malheur, c'est que si l'on| Qu'on ne dise pas que nous for- 
mulons ici un rève impossible. 


se préoccupe  volontiors, chez 
nous, des lois scolaires de i'Ou- 
est, on ne $Somblo pas ponser le 


Notre histoire est là pour en té- 
moigner; nous avons déjà fait des 
choses. plus difficiles: : Pourquoi 
pas celle-là? 
JULES FOURNIER. 4. 

‘cet article a été . publié dans 
l'Action” en compagnie de la 
lettre suivante! ” 


° UNE VOIX DE L'OUEST. 


le 23 mars, 
. 1912, 
À M. le directeur de l'Action”, 
. Montréal. - 
Monsieur le Directeur, 
On discute un peu partout, en 


but qu'elles devraient servir. Est- 
pour favorisor l'ex- 
pansion de Ir race qu'on les ré- 
elame si ardemment? Il cest pos- 
sible, mais it n'y parait guère, Il 
semblerait plutôt qu'on ue crie si 
fort, et qu'on ne sé démène si vio- 
lemmont, que pour ‘obtenir. une 
pure satisfaction morale. S'il en 
éluit autrement, comment s'ex- 
pliquerail la mortelle apathie de 
presque Lous nos hommes publics, 


Brosseau, Alta. 


tro eux, — en face de ce problè-|c6 moment, sur la question des é- 

mo: la colonisation de l'Ouest par |Coles du Keewatin,. Chacun pro- 

les Ganadiens-français. pose sa solution. — Vous avez 

Joe ae , donné, monsieur -. le directeur, 

l Depuis dix ans, © est per CEN- | dans votre dernier artiole — celni 

naines de millo que les étrangers du 16 mars, — la seule qui pour 
+ 


de toutes langues, sauf de langue 
française, se sont précipités cha- 
que année dans l'Ouest canadien. 
Pour résister à cette formidable 
inondation, les petits ilots cana- 
diens-frauçais disséminés à tra- 
vers les prairies n'auraient pas 
eu trop du concours actif et, si 
nous ovsons dire, systématique 
ment de là province de Québec. Il. 
nous aurait suffi de “vouloir, 
mous disons: de le ‘‘vouloir"!, 
pour jeter dans le Nord-Ouest, de- 
puis dix ans, deux cont mille des 
ndtres: dès ‘lors l'avenir Ià- bas 
tait à nous; rien, ni immigration 
étrangère, ni lois .injustes, ni 
perséeutions, ne ‘pouvait désor- 
mais entamer ce bloc solide. D'où 
vient. que parmi tous.les cham- 
pious de nas droits scolaires, il 
ne se soit pas trouvé un homme, 
un seul, pour lancer cette idée et 
la faire triompher ? On dirait en 
vérité qu'il u'existe pour nous 
qu'une chose qui”vaille In peine: 
les textes de loi, 

Mais pourquoi faire ces textes 
de loi? demandez-vous. Là n'est 
pas la question. On veut des tex- 
tes de loi parce qu'on veut des 
textes de loi, Après cela, que des 
toxtes puissent servir à riën: du 
tout, peu importe; qu'il n'y ait 

: N x x 
qu'est-ce au. puisse jeu profiter. peuvent engager un’. instituteur 

ve a catholique et de langue française. 

Pari les partisans ‘des textes | 1] 51 souvent assez difficile-d'en 
de loi”, an connaissez-vous qui irouver de tels il est vrai. le Bu 
depuis quinée ans aient montré|* , 5 Un n 

, reau d'Education ne nous étant 
plus d'achernement dans leurs pas très sympathique. Mais quand 
revendications que les gens del us sergns plus nombreux, cel 
Pécole Tavrdivel? Ur qu'on fait en état de choses chañgera, certaine 
taut temps ces messieurs en vue! nent. Invitez particulièrement, 
de fortifier la population françai- monsieur-le directeur, vos insti- 
se’ de l'Ouest? Loin de songer -à à CCHeUE, VO 

de [tuteurs et institutrices à venir se 
cela, ils ont passé leur vie à crier fixer parmi nous. Même s'ils de- 
aux ‘Canadiens-français do ne pas vaient toucher ici moins que les 
allor dans ces régions. salaires réguliers, ils.seraient en- 


LS Y s pourquoi demander des | Gore mieux rémunérés que chez 


leur part me paraisse acceptable, 
on disant qu'il faudrait décupler 
les forces des Cañnädiens-français 
dans l'Ouest. Vous prêcher l'émi- 
gration de la proviñce de Québec 
vers l'Ouest. Je me plais à souli- 
gner ce passage de votre article, 
vous avez indiqué exactement. sur 
quoi repose l'avenir de la race 
dans nos régions.. 

Dites à vos gens de la provin- 
ce de Québec qu'ils ne craignent 
pas de venir se grouper ici au- 
tour d'un clocher canadien-fran- 
çais. Partout ici nous sommes 
chez nous. Dès que nous aurons 
quelqué peu gagné * en nombre, 
vien ne nous sera plus-facile, avec 
de l'union que d'obtonir tous nos 
droits, À condition de ne pas s'i- 
= de so fixer parmi les grou- 


pements déjà existants de Gana- 
dions-français, lo colon de la pro- 
vince de Québec est assuré de 
pouvoir faire ici sa religion com- 
me chez vous et de faire instruire 
ses enfants sans avoir à craindre 
pour leur foi. Il est vrai qu'il se 
présente encore des difficultés à 
cet égard, mais avec du travail et 
de l'entente on arrive à:de bons 
résultats. Dans un  arrondisse- 
ment scolaire composé de Gana- 
diens-français, nosiconmissaires 


[vous — sans vouloir vous. faire 
Quant à nous, encore une fois, | ds peine. 5 | 
les prinoipes nous tiennent à}. àE gréez, .elc., monsieur la direc-|- 
[coeur autant qu personne, — 's . 
Jmême les prinaipes canstitutiont- k J. B. ES cl : 


uels, Si, on réclamant du parle- 
ment fédéral certaines. lois, où 
entend sérieusement s'en préva- | 


Missionnaire dans:les. cantons 


Beauvallon. a > 


Hs a 


peine si nous y comptons aujour- 
d'hui 2 pour cent dela population 


maintenant seraient en étai de ré-|{ 


Brosseau, Duvernay, Latond et} 


Nos magasins ou- 
vrent à 8.39 a.m. et 
ferment à 6 p.m.. Ils 
ferment le samedi à 

10 p.m. 


» 
4 à FR 


le. :.,..,.,.,...,,..: 


- LE. PROGRES DE L'OUEST. 


! Dé 1910 à 4911: : 


M. le rédacteur, 

Nous avons eu une discussion 
l'autre soir au sujet de l'acerois- 
sement de population dans l'Ou- 
est canadien et nous n'avons pu 
trouver ici les chiffres du dernier 
recensement. 

Pourriez-vous nous fournir les 
statistiques concernant l'Alberta, 
la Colombie Anglaise, Île Manito- 
ba, et la Saskatchewan aussi bien 
ue-les principales villes de ces 
provinces ? 


Votre très dévoué, 
N ABONNE. 
Voict, pour vo ormation de 
notre correspandant, les statisti- 
ques comparées de 1901 et de |: 


1911: 
; 1901 , 1911 
RTS sossrocenoses 179 es 392 gas 
le Anglaise ....., A] 
MLLODE . FE sers 255,211 455,614 
Saskatchewan ..,....: 91,979 492,432 
598,169 LE, 189 
Villes doot DE t È 
Winnipeg ,...,.,,4. 492,340 135,43 
Vancouver .,...0. . 24,184 100,333 
Calgary u........... 4,091 43,736 
Regina .... 4.4. 2,249 80,210 
Edmonton .,.....:...,. 2,626 24,882 
Moose. JaW «eee. . 1,558 19,825 
Brandon 4... .' 5,620 13,837 
SuSKAQON 0.8 133 12,002 
Lethbridge .:..44.4.. 2,072 . 8,048 
Prince Albert :..,,,.. 1,785 - 5,883 
Portage la Prairie..... . 8,901 5,885 
soso. 1,570 5,572 


Medicine Hat 


CE 
Ecurle de louage et de remise 
-—Q. T. P— 

Ouverte Jour et nult.. 

Service de tous genres. 
STANISLAS NADEAU, Prop. 
Usines du QTP,. . Celder, Alta. 
RER 
ON DEMANDE UN JEUNE HOM- 
me de 14 à 15 ans, connaissant 
les deux langues. S’adresser au 
“Courrier de l'Ouest”, 49 Ave- 
nus Howard, 


Beaucoup de rhumatisants ont. 
été surpris et ravis du prompt 
soulagement procuré par l’appli- 
cation de-Liminent Chamberlain. 
Pas un cas de.rhumatisme sur dix 
ne requiert un traitement interne 
de quelque sorte que ce soit. ie 


Ne soyez pas surpris si vous 
avez une atlaqus de rhumatisme 
ce printemps. Frottez simplement 
les parties affectées avec du Li- 
niment Chamberlain et ia douleur 
disparaîtra bientôt. 

L En vente.chez tous les droguis- 
es. 


S 


‘on DEMANDE, INSTITUTEUR OÙ 


institutrice pour le district sco- 
laire :Overacker, 2149, Thérien, 
. Alta. Doit peuvoir enseignar le 
. français -et. l'anglais, 
posséder diplôme de deuxième 
_ou troisième classe. S'adresser 
à JB. 2. Adar, Denisville, Alta. 


et doit |< 


RAMSEY'S 


Nous offrons des ‘occasions 


n 


F 


. Livralsens quotl- 
diennes dans tous 


ES 


viile. 


exceptionnelles : en Corsets” 


se 'éapots” en terre vernissée 


sn 


” de broderie. Ces robes sont très bon marché à $6 et $10. Chaque .. 


SSI OS II III SIENS PE ES DO! 


TT FEONOME CONS DERUBIE SUR LES ARTICLES CH TT . 


anglaise, modèles irès élégants. 


. Saladiers, très grand ‘modèle, bords Leintés, décoration florale. prix spécial 


PAIE PEINRE PILE IR 


Rendez votre Home Attrayant 


j'entures ‘préparées pour être appli ver£ et brun, la verge .…. 
leurs; qualité splendide. La verge ..quées de suite coritre les mûrs, 
‘Tentures, 36 pouces de large, rouge, 


LS COLIS SENTE 


 Blouses ‘de Soie $3:50  :: . 


-Ces blouses: valent beaucoup plus de $3.50, "mais le manufäcturier avait besoin: 
. d'argent et nous avons. obtenu un important assortimént 


.& Nous organisons une vente spéciale de corsets pour le printemps et pour l'été. 
La semaine dernière nous avohs vendu.une très grande quantité de corsets à 31.48; 


nous écoulerons les articles de ce genre qui nous restent à .. 
SOIN CEE ITT 


Ecoulement gigantesque de Robes d'été à "SA. 00. 


Il ne s'écoulera que peu de lemps avant que vous désiriez une jolie robe d'été; 
. l'occasion. que nous vous offrons est donc la bienvenue. 
‘ Ces robes, blanches comme Ja neige, sont très ‘élégamment garnies de dentelles et 


... $1.00 


stress 


. $4.06 


Très grand modè- 
sesesers. 250. 


.. 250. 


sessreuerser.. 00. 
mômes cou- 
sos ses... S00c. 


à un prix extrèmement re 


les. quartiers - de lal 


°s 
$ 
* 


ik 


réduit: soites Messaline en noir, bleu, brun et gris. ."...,...,..,.4... : $3.60 : 
reves pren ie 
| , : = - 
| Coin de la Premiere rue et de PAvenue Athabasca. Ur LT 
Edmonton - Alta. » 
4-4 7 
can Lean 


1 


Je viens sd ouvrir une agence d’immeu-. 


è& 


bies a Edmonton et je sollicite votre 


- clientele, Comme début 
j'offre les occasions 
suivantes. 


5 


Coin de l'avenue Namayo et de la rue 


. McCauley, Lot 27, bloc 16, avec. 


grande maison de chambres 


‘deux étages, a $16, 000 
_$5,000 COMPT ANT SEULEMENT + 


=] 


578 AVENUE JASPER Ë . 


urgeon| 


TELEPHONE 5107. 
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CHAMBRES 505 & 506 EDIFICE TEGLER : 


. LES PEITES CURIOSTES 


: Un de nos confrères de Mont- 
réal a ouvert un concours.,,, des 
tioms rares. 


Voici son dernier article & ce’ 


‘sujel:- 

Notre concours de noms “rares”. 
-,Si l'on en.doi: juger par le 
nombre de lettres -qu'il nous à 
välues jusqu'ici, notre concours 
de noms rares ‘n'excite pas un 
médiocre intérêt parmi nos lec- 
teurs. Nous n'aurions pas assez 
dè quatre pages de journal 


pour reproduire aujourd'hui tou 


tes-ces “réponses.” 

La plus remarquable qui nous 
soit encore parvenue est cella 
d'un religieux de l'Ordre des Pré. 
cheurs, qui, dans le cours de ses 
mUSSIONS, à parcouru vingt fois 


la province de Québec d’un bout: 


à. l'autré, et qui parait connaître 
admirablement les baptistères de 
n6S paroisses canadiennes-fran- 
çaises.. Voici, dans toute sa beau 
té, la-liste qui nous communique: 


-Masculins- ” Délicsé 

Triva Trajanna 
Glaphire Exalpha 
Mauverille Palmagrandé. 
Elionnaire ‘ff Madriléna 
Aldéma Brazelle i 
Emmanusin . Minervine “* 
Eood -Golérinda #7 
Salvanis Osoria . 
Alphéméida Rosalinda. $" 
Alyac :. . Couranna ° 
Ajap Bédélia 


Les Houilières ‘ “Péace 
River Ltd” sont situées | 
‘sur les sections 4, 2,6, 31, ‘} 
35, et 36, Tp. 60 et 61 et 
couvrent environ 1000 a- à 
est 


cres; le charbon le 


meilleur. de Ja province. 


Dascinan -Benenda 
Krabé ,Perplexa 
Artaxellio Palmiloza 
Eslébor :Zorilla 
Egésippa Polinde . : 
Exébuabe Zingue - À 
Aldévoiida ‘Conéa  :: ’..… 
Amaron 7 Uiphé 
Emmeusias Sunivergw - 
Algédor .  Dlbaldesquesæ, 
Emèso Supponine 
Jaubatica Primitive 
Jéonbète Panbagafe 
Gumfrois | iLufroide 
Ales k-  Rosamienna 
Nygin ‘.  :Ulthrogothe ! 
Gunsolphe i Méroplède 
Sabigothon  ‘Jormande 
Christobel Chrodulie 
Merophède , Hermanthrude 
Féminines  Pinsèque 
Auréorie Gracietie 
Arziéma ‘Altogracia 
Zéthra Nerlinse 
Cerliméa  : - Aldébrante 
Omate  ‘-‘ : :Ordiline 
Aldo-Léda ” Arestianna 
Elmore - Amerette 
Delvica Erothéida 
Laclenne Glovina 
Deszonarde 


jours d'avis — le temps do re- 
voir mes carnets de voyage.” 
—Oh! ce n'est pas la peine, al. 
lez, mon Père; “cela” doit bien 
suffire. Si avec “cela” vous ne ga- 


+ 


.... Tout le 


_ 


ee 


:::: Chaque Action 


monde demande du ; 
lorsque le besoin s’en fait sentir qu'on tem 
prendre l’impérieuse nécessité dans la vie. 


“ _. Nous voulons fournir au publlo d’excellent. charbon — Duoharbon pouvant être utilisé pour les fins Industrielles et domes 
tiques. — Ge charbon viendra des mines de la Rivière fa Palx,situées à proximité des voles du C. N, A. ot du Q. T. P.; vos doux 
compagnies exporteront ce chärbon dans les villes du Canada,à un taux de transport modéré. 


p . , ‘ € 
offrons dans ce but 400,000 actions, ou moins, à ralson de 3bo. chaque. Nous sommes convaincus que ces ac- 


Nous vous 
pidement de valeur. -— Nous avons le charbon. — Nous avons Ia demande, -— Voulez-vous vous Joindre à 


tions augmenteront ra 
nous? Cela vous rénumérera ampiement. — Songez-y? 


INTERNATIONAL. 


132 JASPER E. EDMONTON 


CAPITAL 


&nez pas le premier prix, il faudra 
vraiment que vous n'ayez pas Ia 
chance! : 


correspondant nous 
son côté, quatre ou 


. Un autre 
signale, de 


oÏnq noms qui devraient bien, en 
1justice, lui valqir pour le moins un 
|"accessit”": 


Alphidophire, —  Oreulise, _ 


|Bédalphide, —— Amisole…. 


Il conuaït les personnès qui en 


‘souffrent et ‘il nous donne leur 


nom de famille, avec leur adres. 


IPOURQUO PAS 


LE CULTIVATEUR ? 


‘} Un discours de l’Hon. M. Foster. 


Aun banquet donné par un club 


de Toronto, l'hon. M. Foster, s'a- 


dressant aux manufacturiers, a 
il: % 


mettrions ‘une erreur, au Canada, 
sl nous ne recherchions pas aussi 


tagne et de toutes les autres gran- 
des nations exploitent chaque 
pouce de marché extérieur qu'ils 
Peuvent exploiter, Iis s'emparent 
des marchés étrangers, et, si vous 


A 


MESSIEURS 


“Mais je crois qué nous com.|. 


un débouché sur les marchés é. 
trangers. Aucune guerre histori. l' 


:" des actions montera rapidement à 50 cents! 


charbon — © pr 


FINANCE 


4 à 


060060650529: 


ne vous réveillez pas bientôt, vous 


les inanufacturiërs, les produc- 
teurs du Canada, vous trouverez 
toutes ‘les. forlèresses  dirangè- 
res en la possession de vos rivaux 
étrangers et il vous sern d'autant 
plus difficile d'y pénétrer.” . 

Voilà M. Foster qui so met, lui 
aussi, à conseiller aux MANUFAU- 


TURIERS du Canada de cultiver 


les marchés étrangers. Mais il n'y 
& pas entorse six mois qu'il dénon- 
çait comme une trahison le désir 
des GULTIVATEURS canadiens de 
cultiver le marché étranger Île 
plus à leur portée. 

‘hon, M, Fostér a-{-il changé 
‘de doctrine éoonemique depuis le 
21 septembre ou bien corisidère- 
t-il quo, 08 qui est bon pour les 
manufaoturiors ne vaut rion pour 
les ‘cultivateur? Considère-t.i] 
que les producteurs canadions, ce 
sont les manufacturiers exclusi- 
vement, ot que lo8 cultivateurs ne 
sont pas des producteurs? ,' 
. D'où ‘vient cette sollicitude 
‘d'éuvrir les marchés. étrangers 
pour nos mañnufagturiers ot de les 
fermer pour nos cultivateurs ? 
‘Ce vieux doctrinaire de ln pro- 
tection outrancière nous sembic 
avoir une mentalité Loute particu- 
lière.: Pour jui, sans doute, il n'y 
a en Canada qu'une classe inté- 
réssanter Ja” olasse, industrielle. 


Les agrioultours ne seraient bons 


qu'à fournir aux industriels les 
denrées alfmentaires à bou mar- 
ché. Pour que dés denrées solent 
à bon marthé, il faut absolument 


s ho 


ÉCTRET 


breve échéance 
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LTD, 


:_  BANQUIERS, AGENTS FINANCIERS, COU 
“ Phone 4084 


mm 


faire yn placement avantageux; 36. ovts : 


__$1,000,000.00 
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nr 


leur rendre difficile l'exportation 
—À moins que ce soit à des mil- 
liers de milles de distance. 

Ouvrir aux cultivateurs lo mar- 
ché'des Etats-Unis, «'élait risquer 
de détourner du marché local, du 
marché des industriels, ies pro- 
duits agricales dont ils ont besoin, 
et, que l'on pourrait vendre plus 
cher ailleurs. Voilé où, pour M. 
Foster, est la trahison. Les culli- 
valeurs sont las osolaves des ma- 
nufacturiers: s'il$. ont quolque 
velleité de s'affranchir do cat es- 
olavage, ce sont des traîtres. 

EL dire que grand nombre de 
cultivateurs de l'Ouest 50 sont 
laissés endormie par une théorie 
aussi contraire à leurs intérêts! 


EXCURSIONS DE OOLONS POUR 
L'ALBER 


. 


Des excursions spéciales sous 
le patronage de M, l'abbé Giroux, 
rêtre colonisateur pour le dis- 
riot d'Alberta et de in Rivière la 
Paix, partiront de Montréai lo 
mardi, 80 avril, et le mardi, 14 
mai prochain. 
Un prôire accompagnera cha- 
cuus de ces exvursions par lo Pa: 
cifique Canadisn; d'aillours, les 
exeursionnistes sont libres de 
choisir la route qu'ils préfèrent. 

Par lo Pacifique Canadien, les 
{rains so rendont directoment da 
Montréal jusqu'à Idmonton. Tes 
trains partent de la gare Wind. 
sor, à Montréal & 10.00 h. am. et 
10.80 h. p.m., mais l'excursion 80 


: 7 Ne ee UT Le : pm ‘ Fr ‘ :, 4. | .. ; , | | 
ve L'offre d'actions à°36 cents dans cetle compagnie est presque un cadeau. 
:#uLa modicité-du prix devrait.vous encouragqtuà 


LE 


vous rapportera de gros Dividendes 
a | 


ur” 
_ 


oduft est nécessaire pour le confort et la protection de la: vle. —— 1! semble, 
ps ordinaire on ne l'apprécle pas à son juste prix et que l'on ne sait pas en com- 


‘Venez, téléphonez ou écrivez 


. HRST NATIONAL SECURITIES 


LTD. 


33-34 EDIFICE JACKSON EDMONTON 


[100.000 Actions à 35 cents 


Je vous prie de bien vo®fofi. m'attribuer, » ss... actions dans “The Peace 


- River Collieries Ltd.” à 


. ci-inelus un chèque accepté par la Banque de #,,.,:,.., 


850. —trente.cinq cents — l'action, pour lesquelles fe vous envoie 
*6...3 payäbie aux bureaux de la 


Compagnie, comme ci-dessous: La: moltié avec la dnmande, le quaït dans 80 jours et le res. 


te à 60 Jours. 


- Bi RAÎUTS se ser re CERTAIN NE NILS 


AL T6598.,.50 vs srostre ve 
. Date ss" ss sn s.n 


Pas es sn n°8: 


Dept. B. ‘ 
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; 


te 
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| EDMONTON, ALBERTA 


fait par lo train du matin. 11 y au- 
ra-des chars-dortoirs touristes, at 
coux qui désirent se réserver des 
couchettes foront bien d'en aver- 
tir l'agent de la station à la garo 
Windsor aussitôt que possible, au 
enooro la Pèro Giroux, au No. 800 
rue St-Antoine, qui so farn en on 
ire un plaisir de répondre à tou. 
Les autres questions qui-pourront 
lui être posées. 

Par le Grand Trone, le parcours 
8e fait vin Ghicago ot Winubpeg. 
Les excursionnistes par lo Gann… 
dion-Nord devront voyager par le 
Pacifique Canadien jusqu'à Win 
nipog, On cest prié da s'adresser 
au A, P. 4. B, Giroux, 

Prütro Golonisateur, 
pour la Itivièro la Daix, Alia., 
306 rue St-Antoine, 


006000000000 000062000620 080660000000 
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LA GREVE DE VANCOUVER | 


La situation ost la même. — Los 
grévietes attendent l'arrivée 
d’un organisateur. ‘ 


Vancouver, CG. A4,,2f, — If n'y a 


aucun changement notable dans 


la situation do la grève dos ou- 
viiors sur le cheinin de for du Gu… 
nadion Nord. Lus grévistes atton_ 


dent, avec anxiété l'arrivée da Vin- : 


cent VW, St-John, un 
teur d'unions qui a pris part aux 
lus rotontiasnntes grèves do 
‘Ouest américain, Deux oents 
hommes ont ronris le travail sa. 
modi. ' 

A Vicloria, quatre 
vriora qui travalllaiont au pavago 


cants ou: 


ovganisae, 


dos rues el soixante aux édifices : 


du gouvernement 
lo travail. 


Creme arpugentenmheneente ER ET = 


660 Premiere rue. 


D. J. Young & Co, Lid. 
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haque _ 


mue montage penr vues ue ce eus de 
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Un agreable cadeau a offrir est le nouvel ouvrage de 


iss K. Hughes, 
“THE LIFE OF FATHER LACOMBE” 
En vente au prix de $2.50 <‘* 


Edmonton, Alta. 


Ces mines contionnont 
plus de 20,000,000 de ton= 
nes d'excellent 


sommation de tout lo Ca. 
nada pendant plusieurs 
années, | 
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# FT C2 
-.. "Ve 25:mars, fôle de l'Annoncia- 
E cerdotale aux six ecclésiastiques 


.ces impressionnantes. S, Em. le 


ting:#8 qui élait venu pour un 


©, P, Hohel s'est mis à la disposition 


or ‘4 


DOSAGE 


(LES PROCRES D 


me CATHOLICISME Prinoe et Ernest Shebbeare; 


La conversion. des six ministres 
anglais de Brington. 


qui était chapelaîn privé, : 
Un correspondan 
——— de Paris es 
ton, dans ja chapelle. Sixtine, au 
Vatican, $. Em. le cardinal Merry 
del Val a conféré l'ordination sa- ] 1 
ment en français, et il écrit: 
anglicans de Brighton, Angleterre 
qui sont venus à l'Eglise romaine, 
il y a deux ans, en des circonstan… 
sur un évènement 
our l'Eglise catholique. 
P Pour Ja fol à l’Euoharistle. 
C'est en septembre 


cardinal Merry del Vai s'esi d'ail. 
leurs, dès le début, intéressé per. | . 
sonnellement aux généreux con. 
vertis. [1 a eu soin de retenir'à 
Rome 16° R. P. Edmond Hohel, Ré. 


que nous avons quitté 
der oriste anglais des plus dis- 


anglicane. 


court séjour dans la Ville Fternel_ 


le; c'est à sa demande que le R. d 
la sainte 


dés ‘futurs prêtres catholiques, 
durant toute celte période où il 
8e sont préparés, avec une admi. 
rable ferveur, à leurs ordinations 
successives, - 


Les six prêtres ordinands sont 


La Subdivision sur la rive sud 
“qui fait de l'argent” 


Observez-vous la p'us-va [ue de la propri"l; directe- 
ment au sud du Pont “2j veau du C. P.R.. 


CETTE PROPRIETE À PRESQUE DOUBLE DE 
VALEUR DEPUIS LES DEUX DERNIERS MOIS 


Tout indique que nous necommettons aucune erreur 
en vous indiquant les lotsd'Empire Park comme de- 
vaut vous rapporter de grosprofits. * 


disait notamment de donner 


mont, 


Nous n’avons plus qu’unnombre limite de.ces lots a 
vendre. 


_ Les prix varient de 
$175. à $200. 


Nos conditions sont lessuiväntes: 
complant et versements mensuels. 


VENEZ OÙ TELEPHONEZ 


+ 
me SEA uma mag mme rem 


© MOUNTIFIELD & CRAVES 


71 MoDoug\ll Sud, Téléphone 4104 


R. AL CRAVES & CD 


615 Premiere rue . Téléphone 4931 


EDMON TON, ALTA. 
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EDMONTON ACCOUNTANT & FINANCIAL CO. 
Tenue de livres, Auditions, Liquidations et Administra- 
: tion. — Specialite: 
COLLECTIONS. 


L Telephone 5334. 136 Ave. Jasper O. 
Edmonton, Alta. 


Banque Royale 


Incorporee en 1869. 


\ 


! Capital paye «es. verse ose + $6,200,000. 
: Reserve et profits non repartis .... se... $7,200,000 


Capital total ....................2, #100,000,000 | 


* Bureaux principaux ... ... ... ... Montreal, Que. 
H. 8. HOLT, President. 
E. L. PEASE, Vice-President et Gerant General. 


Sucoursale d'Edmonton .............,,..., J. R. MoMillan, Gerant. 
: Sucoursale de Morinville ... sie... J. D. Hamilton, Geränt 
Sucoursale dé Vermilion ....,....: RS. Gates, Gerant, 
Sucoursale d'Athabasca Landing ....... ..... J..M<llowiey, Gerant. 


trs esse 


| ‘Comptes courants ouverts a des.termes avantageux. 
CU : Caisse d’epargne dans chaque succursale. 
"ON SOLLICITE LA CORRÉSPONDANCE. 


_ À 


mo nn Vos 


i CS 


. 


les Rév, M. Henry.Hindle, ancien 
pasteur anglican de .l'Annoncia- 
tion, et ses vicaires, MM. Henri 
Arthur Cooks, ‘ancien pasteur de 
Saint-Barthélemy, et son vicaire, 
M. Ofiver Henly; M. John Steale, 


de la ‘’Crofx" 
allé voir, à la Mai. 
gon généralice des. Rédemptoris- 
tes, où {1 faisait les exercices spi- 
rituels aveo son confrère, le Rév. 
M. Cocks - qui s'exprime facile- 


—Je' lui ai demandé, pour l'é- 
dification de nos -lecteurs, quel- 
ques renseignements intéressants 
si. consolant 


1910, 


é dit” M: Arthur Cocks, 
nous répon jootie 


L'évèque anglican de Chiches- 
{er avaif publié un réglement sur 
Communion et sur le 
culte de l'Eucharistie. [N y inler= 

a 
bénédiction avec Je Saint Sacre-|4 


Nous engageñmes à ce sufel u- 
ne correspondance avec lui. Nous 


. Petit paiement f 


nique, je n'ai cessé de 


jocclésiastique, vous aviez choisi 


Juf 
ne 


étions prôts, disfons-nous, & 
obéir,. mais à la condition. de 
rien faire gui impliquât de notre 
arl.une répudiation du dogme de 
a transsubtantiation. Plutôt que 
de renoncer & notre fol, nous 6- 
{lons prêts à tout sacrifier, M. 
Benry Hinde, se8 vicaires et le 
mien, élaient pleinement d'accord 
AVEC MOI, … : moe 

Lo conflit ayant pris, de fait, 
un Cûracttre essentiellement doc- 
trinal, nous écrivfmes une lettre 
Commune pour l'informer que, 
dans .ces8. conditions, nous croy- 
ions plus-honnête et plus conve- 
naple de renoncer à notre ‘béné. 
ice”. 

L'évéque anglican. de. Chiches_ 
ter en convint, Tout se passa 
d'ailleurs, de part et d'autre, a 
vec Une courtoisie parfaite, 

Vers l’Egilse romaine, 

Comment avez-vous informé 
vos fijeles de votre importante 
décision ? Fr . 

-—Nous avons, en Angleterre, 
des “’church wardens' —gardiens 
de l'église, — conseils de notables 
laiques qui adminisirent, de con- 
vert avec le pasteur, le temporel 
c'‘l4 paroisse, 

M. Hinde écrivit à ses “church 
wardens’”’, et j'écrivis aux miéns. 

-—Gelte nouvelle fut-elle bien 
accueillie ? 

lle contraria les personnes 
qui ne partageaioent point nos 
Cioyances religieuses. Mais tout 


[ic imonde fut d'accord pour louer 


la correction el la loyauté de no- 
tre décision, u 
M. Cocks m'avait précisé, au 


* début de l'entreprise, que le mou- 


vement de conversions au catho- 
livisimé se poursuit parini les pa 
roissiens de Saint-Barthélemy et 
de FAnnonciation, à Brighton. 
Leur nombre s'élève aujourd'hui à 
300 environ. Un autre vicaire de 
M. Tinde, Le Rév. Pearce, conver- 
Li, Îl y a un an, est arrivé à Roi 
me ces jours.-ci, 

Jd'interrogeni le Rév. M. Cocks 
«ur les civcanstances de son en 
trée dans l'Eglise catholique:- 

—Nous avions quitlé nos cures 
au commencement de septembre. 
Je fis, pour ma part, durant qua 
re où cinq semaines, un voyage 
sul le continent. Rentré en An- 
&loterre, j'allai, de contert avec le 
Rév. M. Ilinde, voir l'évêque de 
Southwark, Celui-ci nous recu 
dans l'Eglise catholique après u- 


Ainc retraile chez iles Hédempteris.… 


tes, à Claphan, Londres. Nous 
Vinimes ensuile, {ous ensombie, à 
Rome. Le Saint-Père nous ac- 
corda une aüdience privée, après 
Inquelle nous allämes visiter S. 


nm. le cardinal Morry del Val. 
Le reste vous ost connu: nous |# 


entrions à l’Académie ecclésias. 
tique en novembre 1910: on 1911, 
le jour de la ‘Frinité, je cardinal 
Merry del Val nous  ordonnait 
sous-diacres au Vatican, ot, lo.8 
décembre dernier, Mgr Sogaro, 
nous çonférait Je diaconat, 


Sur une question'que je lui po- 


tisai, le Rév, M. Cocks reconnut, a- 


veë une grande simplicité, que le 
Rév. M. Hinde ot lui avaient su 
crifié une situation humainement 
avantageuse, Quant à leurs ‘vi 
caires, ils étaient arrivés À Ro 
me Sans l'ombre de ressources. 


! Des âmes toutes prâtes au oatho- 


. olsme. 

—La foi on l'Eucharislio que 
vous &vez si généreusement con. 
fessée, élait.elle chez vous une 
croyance récente? 

-—Toute ma vie, répondit avec 
une religicuse gravité, M. Cocks, 
toute ma vie, j'ai cru à Ja Présen… 


Al co réelle. Dapuis vingt'ans que je 


suis entré dans l'Etal ecclésiasti- 
rêcher le 
dogme de la ‘transsubStantiation. 


A) Co fut même la cause d'un diffé 


rend très grave entre l'évêque de 
Maryland et moi, tandis que je 
prêchais en co diocèse d'Amérique 
une mission, LA mission fut, par 
ordre de l'évêque, brusquement 
interrompue À ln suite d'un de 


[Ines sermons sur l'Eucharistie. 


—Vous âvior “donc toutos les 
croyancos de l'Eglise catholique, 
et, dès votre entrée ans l'état 


do vivre, comimne 
lo célibat? ° 
: —Oui, C'est le cas de mes can- 
frères aussi, ot o'est celui d'un 
certain nombre d'ecclésiastiques 
anglicans de ln “High Church”; 
Nos presbytèros de l'Annoncia- 
tion et de Saint-Barlhélemy, à 
Brighton, étaient, de {ous points, 
semblables aux presbytères catho 
liques. . - 

Dès mon enfance, d'ailleurs, 
J'ai fréquonté les sacrements. De 
très bonne heuro, mes parents ont 
eu, soin que je me confosse, Ja_ 
mais —et c'est eux qui m'ont don- 
né’ cette éducation roligicuse — je 
u'ai communié sans être à jeun. 
J'ai moi-même, étant curé, enten- 
du un grand uombre de. confes- 
sions, Soules des difficultés’ sur le 
dogme de Finifailibilité pontifica- 
le nous séparaient du cathalicis- 
me, à : 

Gelte fécondité lointaine du 
Mouvement d'Oxford ne laisse pas 
d'être émouvante. Le  Rév. 
Gocks croit toutefois que d'autres 


ses prêtres, dans 


d'une façon: plus directe, en An 
gleterre, les conversions an ca- 
tholieisme. Elles bénéficieront 
sans doute du travail préparatoire 
accompli par le ritualisme de la 
“High Church.” La pensée anglai- 


au culte catholique. On peut lui 
f|parler, sans la ehoquer, de la 
messe, des sacrements, de ja Sain- 
te Vierge, de a Sainte Eucharis- 
Îtie. Fatiguée de l'anarchla qui, 
hors de l'Eglise romaine, déchi- 


gieuses verront de plus eh plus 
le problèmo de leur vie se simpli- 
fier en dilenime: ou le catholi- 
cismo ou-rien, Et M: Cocks est 
mandèr au catholicisme un dog- 


FE cu cure carats à 


mn 


M.|' 


causes. détermineront désormais l 


se s'est réhubituéé au langage et |” 


re les croyances, les âmes reli- 


convainen qu'elles viendront de-|: 


me stable et'une autorité certai- | : î 
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THE SMALL BOY 


this, the opportunity of a life-time m 
time to grasp the o 
IS NOW. 


CHERRYDALE 


division commands a beautiful panorama of the city. : 


__LE COURRIER DE L'OUEST; JEUDI-25 AVRIL, 1942 
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CHERRYDA 


Coined a commèrcial MAXIM which stamped him as a philosopher when 
he said: “The time to take the pie is when $ts passing.”’" The application is. 
ust be taken advantage of 
pportunity is when it is offered. THE OPPORTUNITY IS CHERRYDALE-THE TIME 


‘rrffs Ideal property lies directly north of Delton and west of Kinnafrd strect, and 
-south.of the C.-N.-R. main line:cut-off, Every lot is high and’ dry and the whole 
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during the life-timo of the opportunity. The 
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HUDSON S Bay C° 


* FOUR FORMS OF PAYMENTS 
PLAN ONE--Payment in full; discount 10 per cent. 


PLAN TWO-—Half cash, discount 6 per cent; bal- 
ane 3 and 6 months. 


PLAN THREE-—One-third cash, discount 4 per 
cent. ; balance 6 and°r2 months, . 
PLAN FOUR-—One-quarter cash; bâlance 6, 12, 18 


months at 8 per ceût.  - 


X£ we fail to interest, fail +o convince you'that Chetrydale offers one of the greatest chances of your lifetime, 
Ît is not the fault of CHERRYDALE. The fault will be in our own inability to put in black and white the actual 
facts as they exist. Come and let us motor you out and see for yourself, . ° 
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Carey & Hockley | Hockley & Voyer’ 
Phone 4718. 647-b First St. . 
DS k © CR. CURRY, Sars AGENT 
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: Sizes of Lots, 1$0x33 ; Corners, 150x35. Price $150 to $350. - 


MONTELY PAYMENTS 


LOTS $250 OR OVÉR-—$30 cash per lot, balance 
$r5 per month at 8 per cent. 


LOTS $200 to $aso—$25 cash per lot, and $ro per 
month at 8 per cent, _ - 


LOTS $r50o.to $200—$20 cash per :lot, and $5 per 
month at 8 per cent. ‘ 


. ° CS 


: Phone 
5820 


Shugarman 
Block 


Jasper East. 
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LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 25 AVRIL, 49:12 
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_ Proposition 


pour faire 
de PArg ent 


: Il a été trouvé une proposition pour faire : 
de l'argent entre la 27 eme rue ét les limites - 


N. O. de la ville d'Edmonton 
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vtr ., TT ee 
“ « ‘ 
Ê CURE D 
sic 
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LOTS $200 ET PLUS 


Conditions 1-4 comptant et le surplus 
en 6, 12 et 18 mois 


e— la plus av villé à l'Ouest des cé. . 


- Le Sens Commun nous dit que pour arriver. 
‘a ; cel le succes dépendra des ‘voies ferrées. nn 


Le Sens Commun nous dit que. le déve-. 


nn — des chemins de fer interessera surtout 
la partie N. 0. de la ville. 


Le Sens Commun vous dit d achéter. dans. 


- GLENLYON qui se i se trouve au coeur de cette 
_ partie. 


Le Sens Commun vous dit de visiter cette propriété 
‘des aujourd’hui et d'acheter aux premiers prix. 


SUBVENTIONS AUX 
PROPRIETAIRES D'ETALONS 
PUR-SAN 


Le régime de subventions inau- 
guré en 14911 par le Ministre de 
l'Agriculture ‘en faveur des pro- 
priétaires  d'élalons Pur-san ss. 
sous certaines conditions, est g 
néralement approuvé et répond, 
au moins en partie, à l'objet que 
l'on se proposait au moment ou 
ce régime a été mis en vigueur. 

Entre autres avantages, it a, 
grâce aux oonditions rigoureuses 
mposées, celui.d'encourager los 
propriétaires à tenir des ohovaux 
de mérite réellement supérieur ot 
de relever et de porfoctionner les 
méthodes d'élevage. Lo stimulant 
donné de.cette façon à l'emploi 
dû Pur-säng conduira, croit-on, 
&-uno amélioration du cheval lé- 
ger de ce pays. Les étalons Pur- 
sang, s'ils sont réeltementdo bons 
sujets exercoront vcertainoment, 
sur le développement des chevaux 
ordinaires de selle el-do tait, une 
influence dont le” bosoin so fait 
vivembnt sentir. La' prime faite 
à la conformation, à la -bonne 
constitution et à la puissance hé- 
réditairo, au moyen des subven- 
lions accordées par le Ministère, 
vontribue à modérer l'emploi des 
reproduoteurs de race inférieuro 
et tend. .à conserver un type de 
Pur.sang dont l'uttlité ne saurait: 
ètre mise en doute, 

Il est à peino besoin do dire quo 
l'intention du Ministèro n'est pus 
d'encourager l'élevage des che- 
vaux Pur-sang ou do développer 
un type do chevaux 80 rappro- 
chant étroitement du Pur-sung; 
le seul but est d'infuser uno for- 
te dose de sang do raco pure dans 
les juments à membres fins du 
pays. Ainsi améliorées et croisées 
avec les étalons des divorses racos 
do trait ces jiumehts donneront 
des produits bien supériours à 
ceux qu ‘elles auraient donné si 
elles n'avaient subi l'influonco du 
Pur-sang. 

Croyant donc justifié lo main 
tien du régime innuguré l'année 
dernière, l'Hon. Martin Burrell, 
ministre de l'Agriculiure, à au. 
torisé la continuation des sub- 
sides en faveur des étalons Pur. 
gang ‘mis au gervice du public 
pour la monto en 1912, pourvu 

qu'ils . répondent aux conditions 
suivantes. savoir: 

4 Tous les chevaux en faveur 
desquels uno subvention est don- 
née par lo Ministère doivent êlre 
enregistrés dans le livre de géné- 
alogie dos Pur-sang, aux archi. 
yes nalionales canadiannes de bé. 

ail. 

2.—Los chevaux doivent ôtre do 

bonne taille, qualité et conforma- 
tion et exomipts de toute tare h6- 
réditaire, Pour assurer l'obser. 
vation de ces conditions, ils se. 
ront soumis chaque année à une 
inspection minutieuse et complè. 
to: soft du directèur général vé- 
térinaire, soit de tout autre mem: 
‘bre du personnel vétérinaire. du 
Ministère ou autres personnes 
que le Ministère pourra de temps 
à autre nommer à cot effot, 
, _3.—[Les chevaux ainsi approu- 
‘vés devront être dumont et régu- 
lièrernent annoncés, pour la mon- 
te des juments, aux conditions or- 
dinaires.et générales des districts 
auxquels ila sont destinés, à un 
droit de saillie ne dépassant pas 
—sauf pour les juments Pur. 
sang— 810, pour une saillie ga- 
rantie, ce droit, ne, devenant dû 
at exigible que : lorsqu'il a élé 
constaié que les. juments sont 
pleines. 

J'oute personne; société ou cor- 
.poraltion possédant ou disposant 
d'un étalon Pur-sang remplissant 
exactement les conditions ci-des- 
sus aura droit, sur production de 
preuves satisfaisantes à cot é- 
gard et de l'assurance qu'un nom- 
bre raisonnable de juments au- 
fres que des Juments Pur-sang 
ont été saïllies pendant ja saison, 
à recevoir, à la fin do la saison, 
la somme de 8250 sur les fonts 
du service de l'Industrie animale, 


la monte en cours de saison et 
son remplacernent Immédiat dans 
le même district par un sujet ap. 
due considération des circons- 
subside ci-dessus mentionné. 

Les formules nécessaires 8e. 
ront fournies sur demande au di- 


commissaire de l'Industrie uni. 
male, 
re, à Ottawa. , 


LE PIANO. 


ETUDE DE MOEURS 


Le misantrophe, quand les hom- 
mes l'horripilent, peut fuir vers 


de lui renvoyer les 
fausses de cet. instrument que 
Dieu donna à l'homme pour dissi- 
muler sa pensée. ],: 
qui veut, lui, échapper à la han- 
tise du: pianotage ne sat où re- 
poser 8a Lête. Ainsi on 8e figure 
volontiers que dans les régions 
poires, il n'y à que ces orgues 
de la nature, aux claviers blancs 


Advenant le cas d'un cheval pé-Îf 
rissant ou devenant inipropre à Il 


prouvé, le Ministre pourra après |8 


tances, autoriser le paicment du |f 


recteur gfnéra]l vélérinaire et au |} 


Ministère de l'Agricultu- |£ 


quelque solitude où l'écho cesse || 
résounances |k 


mélomanes |B 


délioiouse vallée, montait:un con: 
oert on sourdins qui bergait notr 
quiétude, quand notre, extass fu 
soudain troublée par les éolats 
d'un piano qui sonnait la ferrail 
le. C'était oomme ai un chat s'en 
fuyait sur un toit on vooiférant, 
on miaulant, une casserole atla- 
chéo À la queue. La ohute d'un 
bano pendant la minute émo- 
tionnante de l'élévation produit 
ve trouble dans. le recuelfloment 
d'un coeur. pieux. Comment dtait- 
A venu éohouer à ce piano de 
malheur, justo à point pour nous 
gûier ce lao merveilleux qui met- 
Lait sur us ‘lèvres les strophes 
harmonieuses de LamaïtineŸ La 
maison qui‘l'abritait, guère cos 
gue, une ohaumière oomme les 
autres, mais où la plus grande 
piève de lu maison avait 4té con. 
vertie on salon. Il t'ônait à com 
me un roi on exil, au milieu dos 
chaises crovéos, d' où l'étoupo sor- 
tait sur un plancher . gros 
noeuds quo cachaiont mal des li- 
sidres de catalognos. Je fus invi- 
té à aller entendre la demoiselle 
de la maison pour “uu petit air 
de piano." Mon étonnement fut 
grand de voir uno potite fille nux 
poignets fluels secouer Île olas- 
aique ‘’épinotie” comme un pru- 
nier, pour en faire dégringoler uu 
tintamarro de notes barboléos 
ainsi que des grêlons qui vous ha- 
chaiont les norfs ot vous écor- 
chaient les oroilles. Cetlo nièce 
mélodique s'appelait modosto- 
ment ‘Pluie d'été”. Je l'aurais 
baptisée la trombo ou 1B.cyelone. 

La mère, caressant l'instrumont 
de son lablicr, dit d'une voix d- 
mus: 

—QOa nous rappelle ohoz nous, 
sans ça nous serions morts d'en- 
nui. 

Loa petits respectueux, un doigt 
dans la bouche, n'osntent pénétrer 
dans le salon, 

J'appris que cos gens étaient 
à doux doigt do ln ruine. Is n- 
vaiont achoté plus qu'ils no pou- 
vaiont payor au magasin des Tra- 
pistos, alimenté par la charité de 
gens généroux, Comme ils no pou- 
valent acquitier la note, ls 80. 

rafent contraints d'ubandonnor 
leur terre aux créanciers et do 
s'expatrier, Gependunt, ils avniont 
acholé un piano ot ils s'ôtaiont, 
sur la nourriture, sur le vélement, 


pour donner cinq, dollars par mis 
‘acajou, 


faute de quoi l'ogre 
gans tivor do révérence, s'en re- 
tournorail choz sas maîtres, Lan 
menace susponduo sur la têto — 
do perdre l'instrument, lour or 
gueil et lour joio, —- fauto d'un 
paiement mensuel gâtail ln vio do 
ces pauvres cullivateurs. 

Que j'en al connu de cos gons 
qui se sont laissés crovor de faim 
pour ne pas sacrlifior ce broyeur 
de cervelle qüi tiont aux fibres 
mômes de l'être, commeo par uno 
‘sorte d'atavisme. On dirait quo ue 
tambour éveille de lointaines ré- 
minisconces, ces saukemonts mé 
oaniques des danses sauvages 
ovupéos: de cris gutiuraux coin. 
me le huhulement des corbenux et 
des chouettes! 

‘ns vds, l'Est surtout, ostl 
infostie ds pianos Comines de blat- 
tes! Quand on s'égare dans leg 
faubourgs ,n tombe de ol- 
ka en mazurka, commise d'une bul- 
te dans un cahot, par les chemins 
malpropres. À cein on n'a. rien 
à dire il vaut encoro mieux se gri 
ser do cacaphonie que de mauvais 
whiskey. Je crois même qu'on 
pourrait utiliser pour le #oin des 
ménages la piano-manie, Ainsi, 
on pardounerait à uno élève du 
conservatoire de “pratiquer des 
sonales ot de descendre dos gam- 
mes chromatiquos du matin au 
soir, si, par un mécanisme adap- 
té à l'instrumneut, elle pouvait en 
mômo temps tordre at blanchir 
son linge, pétrir de la pâle à pain, 
hâched de la chaîr à pâlo, ou cou- 
dre des tabliers el des blouses, : 

Mails ce qui nous porte à pron 
die lo piano au sérieux, cesl qu'il 
“uil partio du programme d'éludeg 
@«' qu'on le voit figurer au premier 
plan: en matière d'éducalion, Sur 
cent enfants qui devront ap- 
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 Magasi. 
de Vêtements 
pour Hommes | 
LYONS! | 


Notre magasin est sous la direction de M. W. Walansky, 
anciennement de la maison T, Eaton, de Winnipeg. : 


Occasions nombreuses et exceptionnelles en vetements 
pour hommes, souliers et articles divers. 


prendre %o' français, io" “aaléit, 
‘anglais, dans les interna ts, 
y en a sinxante-quinze qui per- 
dent leur temps piooher des: 
ammes, à 8e battre avoo des dou- 
los, des triples, des quadrupleg 
crochos, ont on forait mieux 
de 8e débarrasser le cerveau! Jé 
connais un jeune homme, Û No 
rant oomme uno carpe, qui oué 
d'une main, avec. un doigt, “L 
arçon volage”. Cot air a août 
eux cents dollars à &0s aronts, 
rois ans d'études en, plus ‘du 
tembpa pordut.. ° 
Ici, l'on bâAtit ‘toujours en COM 
nonçant par leg cheminées, au 
leu d'ensoigner la solfège dans 
los écoles, l'alphabot, la olef do la 
musique, on fait do la musique, 
on fait apprendre la toohnique de 
l'art, commeo on montre un mé 
tierv en ne laissant ignorer la thé. 
orie. C'est ainsi qu'on fait de 
mauvais ouvriers et des artistos: 
incomplets, 
Loin do moi l'idée de dénigrer 
la musique, d'autaut plus qu'on: 
prétend qu'elle adoucit les moeurs, 
mais il faut savoir faire In diffé- 
rence ontro un arliole do promiè. 
re nécessité ot un d'agrément, On 
est un oitoyen distingué, quand 
même on no sait pas jouor ‘lo 
Garnaval do Veniso!', avoo ou sans 
variations, mais un illettré do nos 
Jours n'a pas grand chanco de ré 
usalite, à moins qu'il ne rêve d'être 
échevin où cominissaire d'école. 
Des parents qui ont du tact, sans 
avoir’ de’ fortune, foraient mioux 
de donner à leurs filles une édu- 
eation'qui leur procure les moy- : 
ons de gagner lour vib autromont 
qu'on jouant du piano dans los 
sallus ‘da vues animées, On pout 
quand on le vout s'achotor un. 
moulin k moudro des afra d'opé. 
ra, des sonales de Mozart, conimo 
on n dos moulins à moudre du on 
fé, mais Jo doute qu'on arrivo a- 
vant longlomps à fabriquer dos 
correspondants aulumatiques, des . 
maufitros d'écoles mécaniques, des : 
sténographus mÔg par Un MOUVO= 
mont d'horlogerie, ‘ 
Je mo souviens d'uno fois où il 
m'a somblé que In musique avalt : 
du bon. C'était à un eutorremeont, 
le charlot montait cahin-çaha In 
côte du vimelière; ceux du cor 
Lôgo qui n'avaiont pas pris do voie, 
ture tivaient de la jambe, soudain . 
par uno croisée entra auverto, on : 
entendit los acconts rudement 
plaqués d'une marcho do Sousa, 
0 cheval, qut semblait écrasé 
sous lo poids d'uno doulour lour- 
de qui tombhnit sur lui aveo une 
brumo opaque filtrant d'un ciel 
gris, drogsu l'oreille commo pl- 
qué par un aigulllon, Les plumets . 
u chariot 8e hérissèrent ot la 
voiture sombro 8e mit à courir, 
On eut dit que le mort avait hâte 
d'en finir, qu'il aspirait à l'élor. 
nel repos pour ne plus vntendro 
le rythme barbaro do la musiquo 


américaino! 
.M'ANTASIO. 


CNADIAN NORTHERN 


RAILS, — LACS, — OCEAN. 
Billots vondus 


paur toules las parties du 
monde, Nord, Sud, Est nt Ouest, 


Agents pour toutes les compa= à 
gnlos maritimes. 


‘ Horairos, réserves, l'aUx, ele, 
sur demando adressée à 


JAS, MADILL, 
‘Agent des voyageurs 
CG, N. nn, 


J'él. 1712... , , 116 Jasper E. 
. où k— 


WM. STAPLETON, 


Agent de district, 
Saskatoon. 


291 AVENUE JASPER E. 


| Ancien Magasin Boston Téléphone 5635 


Profitez-en pour acheter tout ce dont vous avez besoin 


dont les longs tuyaux, par les flè- |} 
ches de cristal, touchent la nue, 
où le vent pris de la furie sacrée, IE . 
h | les cheveux à la faire danse joué 
: es rdndes pour faire danser lef#1k 
Le LL ._ Priere de rapporter la présente annonce en venant'a nos bureaux | ours blancs au cläfr d'aurore bo 
“ ° - . : . | réale!. Détrompez-vous, on y 
‘ : monte des pianos à grands frais, 
pour accompagner les Ésquimaux 
quand ils chantent ‘God Save the 
King” 1.. DL. 
Il me souvient qu'au Lac St. 
Jean, près de la petite Péri, nous 
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Magasin LYON S. 


277 Roonue Jasper East 
Scoutions la inusique des chutes Edmonton, Alta. 
couler à travers la harpe des 6- 
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"ON DEMANDE. 


bn. demande trois vendeurs, aucune expérience né. 


gessaire. On désire seulement des homme 
travailleurs, —8'adresser à ‘ » habiles ot. 


THE FOSTER REALTY co. 
817 Première rue. 


ON DEMANDE | 


On demande deux jeunes hommes de bonne 
LOT rence désirant se metire au € 
te “lès bonne 


appa- 
ourant d'un bon corimerce, 
occasion pour des jennes gens sérieux, 


S'adresser à Q. T. ROUNDS, 
817 Première rue, Edmonton, 


RS 
, Pour le rhumatisme vous ne 
rouverez rien de mieux que le 
KLINE L'Liniment Chamberlain. Essayez 
… le et vous serez surpris du prompt 


Profitez de notre demena- soulagement qu'il apporte. 


4 


En vente chez Lous les droguls- 
88, 


| gement pour acheter de bel-! 
|) Vous aurez à chercher De 

temps avant de’ découvrir un re 

| mède aussi bon que Chambor- 
L'lain's Cough Remedy pour la toux 

let le rhume. 

1 no soulage pas seulement, i} 


le bijouterie 'a prix tres re- 


+ * 
e . 


Pduits Oo: : : : 
BIJOUTERIE KLINE, 
43 Jasper E. 


toussez ou serez enrhumé et vous 
ll serez certainement salisfait do 
sos prompts résultats. 
En vente chez tous les droguis- 
Les, 
A ES 
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CAMPBELL ET OTTEWELL 


Minotiers ot Manufacturlers des 
FARINES DE BLE DUR DES MARQUES SUIVANTES: 


Vihite Rose (Fanoy Patent) Pencemaker (Fancy Patent) 
&trong Bakers et Golden Harvest. ! 


Creme de ble et farine de ble entier... 
En vente ohoz tous les cpioiers ot marchands de farine. 


ÿ Minoterie a Edmonton, Alta. Telephone 154. 
D 000000000060 I 262 D0VÉESLÉLOE EE SE ESE 


On parle francais. 


LA 
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COMPATRIOTES DE L'OUEST. 


Vous qui aimez à fumer du tabao canadien naturel tel que vous 
en faisiez usage en province de Quebec, fumoz nos tabaos garantis purs. 

Nous no vondons que dos tabacs de premiere qualite ot a 20 
pour oent -molllour marche que vous paydz aillgurs . Si votre mar- 
chand ne veut pas vous en foùrnir, ecrivez-nous et nous vous dirons 
ou vous en procurer. 

Nos tabaos sont vendus en feuilles en monottes ou coupes, (ha- 
ches) en paquets do'1-12 de livre jusqu'a une ivre, Echantillon on- 
voyo gralis sur demande. 


LA CIE DE TABAC DU COMTE DE MONTCALM, 
ST-ESPRIT, P. Q. 
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TELEPHONE 1747. 
La plus ancienne maison d’Alberta. 


JACKSON BROS. 


Joalliers et Hor logers experts. 
Jasper E,, Edmonton, Alta. 
Nous emiettons des licenses de mariages. 


: N'OUBLIEZ PAS 


que “us sommes toujours prets a vous aire connaitre nos bas prix À. 
nour toutes sortes do bois de construction, lattes, hardeaux et chaque 
‘chose, necessaire pour l'edification d'une mairon, Vonez a nos votirs 
"examiner nos centrepots avant de vous di:ider à constutre, . Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction, 


D. R. FRASER COMPANY, LIMITED. 
201 Ave. Namayo, Edmonton, Alta. 


Teléphones: ....,... Cours et Bureaux, 1630; Cours ot Sclerles, 2038. Ë 


luuérit. Essayez le lorsque vous | 


| CHRONIQUE LOCALE- 


NOTES MONDAINES. s 


® Samedi dernier, ' Mme ‘P. Ed. 
Lessard, épouse’ du député de' Pu- 
kan, donnait une élégante récep- 
tion dans les salons de l'hôtel Co. 


rons. L'après.midi fut très animé |: 


et un grand nombre de nos char 
inantes concituyennes défilèrent 
dans les salons ‘soniblueusement 
décorés où Mme P. Ed. Lessard 


recevait gracieusement secs invi- |. 


téeg, : 

Mine . Lessard .poftait une ri- 
che toilette de -salin mauve re- 
couverte de chiffon violel avec 
broderies d'argent. ‘ 

MMmes. J, H, Garépy, K, Kor- 
bes Reid, W, Gariépy et 3. À. Les- 
sard l'assistalent dans” 505 de= 
voirs d'hôtesse, - De délicats ra. 
fraichissement furent. servis et 
l'orchestre Irving fit de la déli- 
cieuse musique, Au nombre des 
invitées on remarquait: MMmes 
Bulyca, $Sifton, D D. Morshail, Cross |. 
Walker, Boyle, Côté, Dubuc, ‘Thi- 
baudeau, Griesbach, Fontaine, 
l'essier, Madore, Lachamnbre, Bar- 
Ty Marin, J. Royal, McNainara, 

Hérubé, Voyer, Picard, LeBlane, 
oue. Melles Bérubé, Morkin, Cairns 
etc. . 


À, l'occasion de son mariage 
prochain, Melle Ernestine Béru- 
bé a été, la semaine dernière, l'ob- 
jet de charmantes fêtes de jeunes 


filles. … 
Mardi soir, Melle Hérubé était 
l'invitée  d’ honneur de Melle 


Cairnus; un grand nombre de jeu- 
nes filles étaient présentes, On fit 
de la jolic musique ct au cours 
de la réunion très gaie un magni- 
fique service de porcelaine fut of- 
ferte à la gracieuse héroine de la 
fêlo, Avant de se retirer les in- 
vitées prirent part à un délicat 
souper, 

Mercredi, Melle Bérubé était 
l'objet d'une fête semblable don- 
née par Melles Laurendeau et 
vendredi soir toutes les amies se 
retrouvaient oncore chez Melles 
Dusseault, 

Ges gracicuses réunions laisse- 
roné un durable souvenir chez 
toutes les jeunes filles qui y pri- 


rent par. 
charmante. 


Une Soirée élait 
donnés Jundi de’ in Bemäinoe der 
niôro à l'occasion du 22e anniver- 
saire de Mello Eva Tanguay. Un 
grand nombre de jeunes gons et 
Jeunes filles étaient présents. 

L'héroine de la fête portait une 
élégante toilette de soie japonaise 
recouverte d'une broderie du plus 
gracieux offet; sa soeur. Melle Do 
ra l'anguay avait une robe de soie 
parisionne voilée d'une dentelle de 
Bruxelles d'un effet irès réussi, 
Une très jolie décoration florale 
Tormail un cadre exquis aux toi- 
leltes,. ! 

Melle Léa Cartier, une musi- 
cienune très goûtéo dans la haute 
société montréalaise, do passage 
à Edmonton voulut bien rehaus- 
sor la fôle en jouant divers mor 
cenaux. 

Un délicieux souper fut servi 
sur des tables très élégamment 
décorées de fleurs. Environ 26 
personnes étaient _présontes. 


AVIS AUX CHANTEURS. 


Uno réunion organisée par Îles 
mombres du choeur de chant de 
la paroisse de l’'immatulée Con- 
ception aura jieu lu : prochain, 
29 avril a huit heurez du soir à 
la. salle de l'Ecoïs Séparée, Trol- 


*  sième rue. 


Tous les chanteurs des parois- 


ses d’Edmonton sont cordialement 


invités à assistor à cotto réunion 


dont le but est de former un 


choeur de chant pour la messe 


Pontificale qui aura lieu à l'ooca- 


S'sion de la Convention provinciale 


des Canadiens de langue françal- 
5e l6 22 mai prochain. 


Mercredi, à 10 heures du matin, 
a étévcélébré à l’église St-Joachim 
le mariage de Melle Ernostime Lé- 
rubhé avec M. W. 7. Clarke, de Gal. 
gary. La bénédiction nuphale a 
té donnée par le R. P: Naessens, 


icuré de Calgary. Pendant la réré- 


monio religiouse Mme Aug. Les- 
sard.a chanté quelques cantiques 
de circonstance. Melle Bérubé 6 
tait accompagnéo à l'autel par son 
père,M. E. Bérubé; M, Phil, Béru- 
bé servait do témoin au marié. 
Melle Dora Bérubé était demoi- 
selle d'honneur, Après un déjou- 


TR RER”, 


‘ Hon. P .Ed, Lessard, 
President 


.A. Bolleau, 
Secretaire. 
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Leo Savard, 
Tresorier, 


IMPERIAL AGEN CIES 


Covrtiers en tous- ‘genres. Agents financiers... .: 


 Assurances—Vente et achat d’immeubles.-—Proprietès de ‘ville et de campagne. 


Edifice de la Banque Imperiale 
-. : EDMONTON, ALTA. 


_ BANQUE D'HOCHELAGA 


EDMONTON, ALTA. 


= Gapitat ‘autostse $4,000, 000 Capii . Paye $2, 609: 600 … 


* Escompté. les’ Lillets do” commerces . 


t 


T elephone 4322. 


t 


:, Capital Roservé; $2, 500;u00 : 


ts 


. Alloue interet, au plus haut ‘eut cdurant, sur es dcpèts. CU gi. et. plus faits. au Departement d'opar- …. 


ne. «Tous.depots peuvent etre relires. a volontc; sans avis. | 


Five aud.des “Money. Orders" et des.tralles sur los paÿè” etrangers. 


Eret uns Maadats ‘0 Voyage: cÉ dos” Lottres . de C'edit Giroulaires, pour lès voya geurè, ‘payables par ses 
‘Gorrespoëñants: dans touter les -parlies du: monde” .Ces' Mandats. et -Leltrrs de Credit Cireulai- 


: Los sont omis diractérent par IR suoçursae 
eur delai Le . 


Dot 


& Un. AUX: 


oin fast et 3eme rue, 


Et A maternel he catagitt 


e Edmonton et. peuvent etré livres sur demande Sans au, À 


ALEX. LEFORT, Qerant.. 


nee ame eenn 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 25 AVRIL, 1912. 


ses brebis"! 


; tion, du PT. 8. 


ner. set: {-ë.ja demeure des parents 
dela mariée le nouveau couple est 
parti gar le train de trois heures 
Re ancouver. M, et Mme Clar- 
e passeront six semaines en vo- |. 
yage-puls ils s’établiront à Calga- | 
Ty: 
Nous jeur présentons nos BOoUu- 
haits les plus vifs de bonheur'’et 
de prospérité. , 


M. et Mme Paul Jenvrin sont 
reyenus depuis quelques jours 
d'un voyage en France où ils sont 
passé l” hiver. . 


NOUVELLES DE LA 
PROMNC 


© ST-PAUL DES DES METIS. 


A l'occasion de lé recente fé- 
-[te ‘Pascale les membres du Cer- 
cle de St-Paul de l'Alliance Natio- 
nale avaient tenu à -iñaugurer 
dans cette. paroisse la tradition 
chrétienne suivie par les” autres 
cercles dé la société.” 

La messe de huit heures ‘devant 
être célébrée à leur intention, les 


LU 


ns 


Le R. P. Leclainche, vicaire de 
la paroisse de 8t-Paul, Alta, est 
parti récemment pour la France 
où il fera un séjour de quelques 
mois. 


M. el me Alfred Roc Rocque ‘ ‘sont 
partis pour Lewiston, Me. où ils 
vont voir leur fille religieuse gra- 
vement malade. 

Nous faisons des voeux pour le 
prompt rétablissement de celte 
dernière. 


roissiale. La messe. fut ‘célébrée 
par le R. P.' Thérien, curé de la 


Dans ue allocution de circons- 
tance le R, P. Thérien félicita les 
membres du cercle de leur ini- 
tiative.et: il 8e réjouit de ce que 
leur première apparition en pu- 
blio fut l'occasion d'une manifes- 
tation religieuse. : 

L'Alliance. Nationale, ‘ayant un 
but ‘religieux aussi bien que na- 
tional il est juste d'ailleurs que 
ses membrés donnent l'exemple 
aux fidèles de la paroisse. Le cha- 
pelain esquissé “ ensulte le rôle 
qué l'Alliance Nationale est.ap- 
pelée à jouer à St-Paul. II fonde 
son espoir en elle pour le main- 
tien des oeuvres paroissiales: il 
invite en conséquence tous les 
jeunes gens de la paroisse-à s’en. 
rôler.soùûs son. étendard. Tout en 
bénéficiant d'une aide mutuelle 


Avec le retour ‘des beaux jours 
Timmigration canadienne-françai 
se reprend de plus belle. Chaque 
jour quelques-uns des nôtres ar- 
rivent dans l'Ouest venant soit 
des Ætate.Tinis, soit de la provin- 
ce de Québec. 

Mardi nous ‘avions le plaisir 
de recevoir à nos bureaux la vi- 
sitèé de MM. Adolphe Cusson, Jos. 
Lambert, Clément Côté, 308. À. 
Blanchard, . J. B. et Jos. Cusson 
et Jos. Blanchard, tous du Rhode 
Island, les membres de l'A. N. travaillent 

Ces Messieurs viennent ‘ pourfau maintien de nos-belles tradi. 
prendre des terres dans l'Ouest] tions canadiennes-françaises. 
et ils ont l'intention d'aller s'éta-'! Tous les membres du Cerciés St- 
que dans la région de St-Paul des | Paul communièrent à cette mes- 

is. se, 

lis nous ont déclaré ètre en-| De belle musique et des chants 
chantés du pays el fort satisfaitg| appropriés ‘concoururent à re- 
d'y être venus.. Ils se proposent hausser l'éclat de cette solemni- 
de faire venir prochainement plu- té religieuse: l'orgue était tenu 
sieurs de leurs amis. par la Révéreride Mère Supérieu- 

Nous leur souhaitons à tous u-|8 des Soeurs de l’Assomption; . 
ne-cordiale bienvenue,  Durant|{tous profitèrent de - l'occasion 
leur séjour à Edmonton nos com-|| Pour remércier la Révérende Mère 
patzioles ont ou l'ocrasion de ren- [du Concours efficace que son ta- 
contrer un de le” “pays” en la lent musical apporte toujours 
personne de M. W. Pépin, de $t-|pour rehausser l'éclat de nos. fe- 
Paul des Mélis, qu s'est chargé | tes religieuses. 
lui-même dé leur trouver un bon |. Nos sincères félicitations à MM. 
établissement au nord de.la viè- | Richard Peudelle et Raoul God- 
re Saskatchewan. ‘ bout pour. le façon remarquable 

un avec laquelib ils chantèrent le 
“Kyrie” de la messe de W. A. Léo- 
nard et "l'Agnus Dei” d'Alfred 
Dard.: 

Nous espérons que nombre de 
nos concitoyens, encouragés par 
cette belle manifestation, tien- 
dront à honneur de donner leur 
adhésion au Cercle No: 364. 


Mgr Legal est parti pour le sud 
de la province”en tournée pasto- 
ralé. Sa Grandeur sera, dimanche 
prochain, à Pincher Greek, ” 


‘ Dimanche soir les mombres du 

choeur de chant de Ia paroisse de 
l'Immaculée Concertion, au: nom- 
bre do vingt-quatre, se réunis- 
salent en un anquet amical au 
presbytère pour ‘fêter le trente- 
sixième .anniVersaire du sympa- 
thique curé de la paroisse, le Rév. 
M. Ouellette, ,: 

La réunion fut “très cordiale et 
l'on se sépara, vers neuf ‘heures 
en emportant ‘agréable souve- 
nir de cette chär ‘mante soirée. 

Il a été décidé qu'un grand con- 
cert sacré,serg, donné par Îles 
membres-du choeur de chant vers 
le commencement de juin. 


Un joyeux “send off” à été of- 
fert à M. Richard Baudelle à-l’oc- 
casion de son prochain ‘départ 
pour la France. M. Baudelle, a- 

yant terminé ses devoirs sur son 
Fomestead, se propose d'aller se 
reposer quelque temps chez ses 
parents, Paris. La réunion fut 


cadeau fut offert à M. Richard 
Baudelle. On s’amusa ferme ‘jus- 
qu'aux petites heures du matin, 


Les cullivaleurs s'océupent ac- 
tivement de leurs semailles. Quel- 
ques-uns ont déjà terminé. les se- 
mailles de blé; celles-ci seront 
terminées d'une façon générale 
vers les derniers jours du mois. 


* CHAUVIN, Alta. 


M. Jos. Coulombe, de St-Aïlbert, 
est arrivé aveu sa famille pour 
s'établir définitivement. parmi 


M. Alf. Beaudry, de: Wecdon, 
Qué. est'de passage à Edmonton, 
en visile chez sou frère, établi à 
Em Park, M. A. Beaudry compte 
s'établfr parmi hous. 

M.J.B. Bouchard, de Sherbrbo- 
ke, est également en voyage à Ed- 
montôn. M. Bouchard est enchan- 
té du pays et s'étublira lui aus 
si on Alberta. 


M. À. E. Gagnon, : "propriétaire 
de l’hôtel de Morinville, était de 
passage en ville cette semaine. 

M, Thibaudeau, de Wetaskiwin, 
est ‘également en visite parmi 
nous, + 


Mme A. Gauthier est arrivée à 
Edmonton où elle vfènt rejoindre 
son mari, employé au Magasin 
Wilson Ltd. . | . 


M. ot Mme I. H. Biron sont re. 
venus à Edmonton d'un voyage de 
deux semaines à Laggan, Banff 
et Medicine Hat. 


On nous apprend que. le R. P. 
Ange Marie Hiral est do passage 
dans lo Couvent de son Ordre à 
North Edmonton, depuis quelques 
jours. 

Il restera une quinzaine de 
jours parmi nous. Il est enchanté |, 
de l'Ouest. Nous espérons que son 
trop court passage parmi nous le 
portera à diriger Vers nos centres 
canadiens-français de l'Alberta 
ceux dos nôtres qui,'de Québec, 
seraient tentés d'ailer chercher la 
misère dans les manufactures des 
Etats-Unis. Qu'il leur dise qu'ici 
ils trouveront le beau soleil, l'air 
pur, Gu iravail et de i'argens sott 
à In vie soit à la campagn:. 

Le T. K. Père a chanté la messe 
dinancis ct a adressé aux nont- 
breux fidèles présents un tou- 
chant et pathétique sermon sur 
l'Evangile du 2e Din: me aners 
Pâques: “Jé suis le Bon Pasteur; 
le Bon Pasteur donne SA vie pour | 


essentièlles. 


A trois heures: do: ‘L'après- midi, 
il a présidé la réunion du ‘l, O, 
Après un éloquent bntretien sur |. 
ces paroles de Notre Seigneur: 
“Je vous donne In:Paix; je vous 
laisse ma paix," il a.donné l'habit 
du ‘T, O. à trois pastulants. 

Il a ensuite donné là Bénédic 
Sacrèment, assisté |. 


du R. P, Xavier-Marie. 


oN DEMANDE un- jeune garçon 
parlant les deux :langue. S'a- 
dressor samedi prochain à The 
ÆEquable Cash'Co., 118 Boule- 
vard Norwood, coût de l'avenue 
Namayo. L CS 


COUPLE- FRANCG ŒS le. mari, 30 

“ans, bon jardinier ét la fenime, 

. R6- ans, excellente. cuisinière, 
sobres et. recommandables 
tous points de vuë, demandent 
place dans maison importan- 


te, ensemble, où * séparément. 
Références. S'adresser' -aut * 


“Courri 


membres du Cercle se rendirent: 
processionnellement-à l'église pa. 


paroisse . et chapelain. du: cerclés:. 


DRE RRSE CODES RER TE D 


nombreuse et cordiale et un joli! 


” (520. 


ms QT 
é 


nous. Nous souhaitons à.tous la 
Lotus cordiale bienvenue. 

Sont également arrivés parmi 
nous dans l'intention de s’éta- 
bhir, MM. Ernest Davignon, OH. 


va' Lévesque et M. Albert Auclair |: 


et sa famiilie de Eim Park. 
Bienvenue à tous ces coura- 
geux colons qui viennent  ren- 
forcer notre colonie canadienne- 
française. | FEU LU . 


".Mnie. M. Sévigny et Melle Flo- 
re Lambert sont partiés pour Ed- 
monton récemment, où elles ont 
obtenu de bons 1g emplois. 


M. Achille Blouin, d'Armagh de 
Belleéchasse, Qué., vient d'acheter 
un quart de: section du C. P. R., 


aiñsi que ‘de Prendre. un homé- ‘ 


stead. / 


—_Les semailles de blé sont, en- 
tièrement terminées. Nos cultiva- 
teurs sèment actuellement l'avoi- 
ne et l'orge. Le.sol étant en ex- 
cellentes conditions tous espt- 
rent une bonne récolte. La super- 
ficie ensemencée cette année .est 
environ le double de ce qu'elle fut 
l'an dernier, 


LE PREMIER VOYAGE DE “LA 
RANCE." 


Le Havre, France, 16. — Le dé j 


gastre. du “Titanic” a assombri 
l'inauguration du transatlantique 
“La France’ qui; comme le ‘"Tita… 

mic” fait son premier vôyage, cet- 
te semaine et part d'ici le 20-pour 
New-York. La délégation françai- 
ge qui assistera “aux fêtes de: 
Ghampiain " prendra passage à 
bord, ). ".1bassadeur 
Madame tacon et plusieurs per- 
sonnes 
sur la liste des passagers. 

Des convois spéciaux ont ame- 
né aujourd'hui au Havre un grand 
nombre d'invités. Un banquet fut 
donné sur “La France”. Le-gou- 
vernement américain a fait Ca- 
deau d'un drapeati étoilé pour le 
navire. 


LES MATIERES POSTALES. 


New-York, 16: — Des 3,423 
sacs de matière postale qui’ se 
trouvaient à bord du “Titanic” 
environ 200 contenaient des let 
tres recommandées. M. Morgan, 
maître des Postes, a déclaré que 
chaque sac contenait 8,000 lettres 
et il croit que plus de 1,600,000 
lettres et paquets recommandés 
ont été engloutis. ° 


POUR L'ARMEE AERIENNE. 


Mme. Sarah Bernhardt verse 20, 
000francs pour l'achat d'un 
aéropiane, qui sera nommé 
“L’Alglon”. 

Paris, 45. — Mme Sarah Bern- 
bardt a versé 20,000 francs à la 
égnuscription nationale pour l'a- 
viation militaire. Cette souscrip- 
tion, organisée dans le but de con- 
server ia suprématie de l'air à la 
J'rance, a atteint une somms con: 
sidérabie. £ 
Dans tout le pays cette sus 
c'iption à soulevé un gran en- 
iousiasme et presque tous Ï:s 
GTDS organisés y ont contribué 
largement, Mme Sarah Bernhardt 
fut une des premières à prendre 
vart immédiatement à ce mouve- 
ment. 

En envoyant la somme aux per- 
sonnes chargées de recueillir les 
fonds, la célèbre tragédienne leur 
demande que laéroplane soit 
nomné: “L’Aiglon,” d'après la piè- 
ce de M. Edmond Rostand. k 


ont été recueillis par Mme Sarahreaux de M. 


-Bacôn et|. 


remarquables sont aussi|: 


parmi les spectateurs" venus laps 


plaudir, 


. Elle a fait ses quêtes, lors des 
représentations et dans le costu- 


me de l’Aiglon. 


joutés par Mme 
hardt. 


ON DEMANDE DE SUITE UNE 
garde-malade diplômée pour 
Alta. 


"l'hôpital . de Végreville, 


Le reste de la somme, c est-àe 
dire cinq mille” francs, ont été a- 
Sarah Bern- 


S'adresser ila Soeur Supérieu= 


FRANCAIS, 80 ans, jardinier dis 
. plômé, très capable, théorie et : 
pratique,. pour culture'de légu= 


més, fleurs, arbres fruiti 
primeurs, : travaux de serre, 
puis 18 mois. au. Canada, 
mande place, intéressé ou 


iers, 
de- 
de- 


non, 


dans établissement hoïticole ou: 
maraicher,. S'adresser . au “Gour. 


rier de l'Ouest.” 


° M. Ed. Primeau, de Ia Cie 


gt_ 


‘Paul Mercantile, a été subitement 


appelé auprès de sa femme, gra-- 
vement malade, à Valleyfield, Qué: 


ON A PERDU UNE JUMENT, COU-- 
leur souris, avec tache blanche 


sur le front, ayant licol, 


âgée - 


de 4 ans, marquée sur l'épau”, 


le gauche J. N., récompens 
$10 à qui la fera retrouver. 


Alta. 
JEUNE FILLE.NE SAGHANT 


.dresser à W. Martel, Diligence, . LL" 


A. Robert, Edmonton. 


MAURICE KIMPE. - 


Arpenteur des terres du Dominion 


et ingénieur civil. 


e. de: 
S'a— 


PAS. 


l'anglais mais ayant une. bonne: 
éducation française demande. 


"VICE CONSUL DE BELGIQUE. 


248 Jasper E. Phone ‘2638. 


un emploi. S'adresser : à Melle, | 


\ 

“on petit garçon avait un 
rhume très sérieux. On me re-. 
commanda d'essayer le: remède 
Chemberlain; avant d'avoir em- 


ployé une bouteille de cette potion 
le petit malade était entièrement 


uéri,” écrit Mrs. H. Silks, 29 
owling St. Sydney, Australie.” 
Ce remède: est en vente chez “us 


les droguistes. 


GEL 
Compagnie Generale . Tra à- 


atlantique. 


Service Postal Francals a Gran 
Vitesse. 


de 


. NEW-YORK, HAVRE, PARIS. 


Par les Paquebots-Poste porteurs 
des Malles dé France et des Etats-Unis. 


Departs reguliers le jeudi a 40 
res ‘a.m. 


heu- 


Depar’ ‘e New-Vork. 
La France ............ 20 avril 
La Provence ..,..,..., 27 avril. 
La Savole...,........,.. 4 mai 
La Lorraine ..,:,.- : 11 mai 
La France dantieesoeeee 18 mal 
La Provence ....,...... 25 mai 
La Lorraine .,.,......... 1 juin 
La Franco ........,..,. 8 juin 
La Provence ...,,..,.,.. 15 juin 
La Lorraine ...,....... 22 juin 


S'adresser pour ‘tous renseignements 
Sur les 20,000 francs, quinze a M. Rene Lemarchand, agent, aux bu- : 


H. Milton Martin, 


148 


Bernhardl pendant les entr'actes,Rice Street, (ancien bureau de Poste.) 


Les Sports et la Vie au Grand Air | 
€ L'eau-de-vie vieille et 


de forces, un supplémert 
air et sont it exposés a aux intempéries des saisons. 


FABRIQUE SOUS LE CONTROLE DU GOUVERNEMENT CANADIEN 


BOIVIN, WILSON & CIE, Limiree, 
SEULS AGENTS 
RUE ST-PAUL, . 


ee 


de 


que donne à celui qui en fait usage un regain 
énergie essentiels à ceux qui vivent au grand 


Le 


est une eau-de- vie pure et vieille, produit de la distillation des meile 
leurs grains Canadiens et du premier choix de genièvre. 
q Le Gin “Croix Rouge” n'est livré à la consommation - que lorsqu’ da acquis 


en entrepôt toute sa maturité. Chaque flacon porte le Timbre de Contrôle Officiel, 
alorsque les Gins Etrangers n ‘offrent au consommateur aucune de ces garanties 


- 


* Donnez la préférence à au GIN CANADIEN “CROIX ROUGE” dans l'intérêt de votre santé 


MONTREAL. 


